Etudes pédologiques dans le Nord Togo : 1. Le secteur de modernisation de Toaga-Nassable. 2. Reconnaissance dans les cercles de Mango et Dapango by Lamouroux, Maurice
OFFICE DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE
ET TECHNI QUE OUTRE-IVIER
20, rue Monsieur
PARIS Vllo
COTE DE CLASSEMENT nO 4388
PEDOLOGIE
ETUDES PEDOLOGIQUES DANS LE NORD TOGO ~ 1 0 LE SECTEUR DE MODERNISATION




nO 4388 I~R1TO", Sect.pédonoll95~ - .
OFFICE DE L:l. RECHERCHE SCIENTIFIQUE
ET TECHNI(~UE OUTRE-111ER
INSTITUT DB RECHERCHES DU ,TOGO
ETUDES PEDOLOGIQUES DANS LE NORD TOGO
l - LE SECTEUR DE MODERNISATION DE TOAGA-NASSABLE









Nous tonons à reoercier ici l'agent du B.D.P.A. 9
Monsieur FLf...NDIN 9 qui nous a acc ompagné au cour s de nos
tournées sur le secteur de Toaga-Nassablé et Monsieur
Gravillou qui nous a fourni de précieux rensoigne8onts sur
sa station.
J'~sGocie à ce travail OGS collaborGtüurs
Togol9.is
- MGnsieur KPACHAVI 9 Aide-Préparatour
- DŒM. Antoine ZOBINOU, Aide-TechniquG
Christophe KOKOU j Aide-Technique
Bernard TCHABHE, Aide-Tochniquo 9
q~i tant sur 10 terrain qu'nu laboratoire n'ont apporté












S' 0 M M 1~ IR E
.GENERALITES
r LE SECTEUR DE TOtî.GA-NA3SABLE





4 - Les roches.
5 Los 9ulturcs èt l t henne
B - Les sols
1-1'-
2-1 -
l - Sols iuproprcs à la cul turc.
Les sels s que Let t Lquos vou fortement 'érodés,
Los sols rouCes à concrétions ct cuirasse
. 2 -Les sols beiges de. plateau, à ,culture.extensive
,
2-1 Les sols sabio-gravillonnaires ou 'grossièreuont,sableux~
2-2 - Les sols beigos sabla-limoneux '
3 - Los sols bruns et les sols de bas-fonds à culture
intens~voo '
, '. 3~i Les sols bruns sur roches basiques




C - Aménagements ct utilis~tions des saIs-
l - La lutte contre l'érosio~, la ~onservation de
l'eau.
al' Reboisements '
b Terrasses à lit en pente
.c Les cultures cn billons
d) Autres aoénagcncnts.
2 ~ Aoénageuents agricoles
, a) Protection par 10 couver-t ,végétai -BaJ;1des
alternées
, b) Utilisation du fumier
.c ) des cultures.
, ;) - B1Q.VasJQ·





II - RECONNAISSANCE Dl~~S LES CERCLES DE MANGO ET DAPANGO
- Nanergon - Korbongon - Fosse aux lions
- Ferme d'élevage de Toaga-Naesablé.
- Notes pédologiquos
- Notes ugrostologiqucs
- Les sols du douaine Gravillou
- Sols rouges de plateau
- Alluvions de l'Oti
- Alluvions du Komandouti.









Jusqu'à maa.n tenant . Le Nord Togo n' avait fait -'
l' ob je t que dû reconnaissances pédologiques (1 )ou d ~ études
- ' u (2)de stations •
En 1957 nous avons ' fait une prem.ière reconnaissance
dans les.corcles de Dap~ngo' ct de Mango; 'en Mars 1958 nous
avons r é tuda é plus en.détail les 'sols du sec-teur de Toag~~
. .
Nassablé 7 choisi pour,y inten~ifier la production agricole.
QuoIqu'un qui con~a1t assez bien le paysage'
, , agronomique du Togo est frappé ?n parcourant la caupagne de
Dap~ngo' ~e constater les terribles effets de.ltérosion, ici
ce sont des ravines profondes, là des péntes rocailleuses,
, là, encor-e. des champs 'de gravillons recouvertsd 'une herbe
" claire.' Et pourtant dans ce secteur de T~aga';"Nassablé, noua
comptons près de 70 habitants au km2 7 vivant d'agriculture'
et d'élevage, sur dès sols d'assez bonne qua'lLté 7 nais ,très'
mal utilisés et réduits àde petites surfacés.
Il Y a Là-une satuatLonür-amatf.que , dont le cultiva-
teur senble ignorer toute la gravi té ~" les' eaux de ruisselle-
ment burinent, rongent lentement- les/sols'de cultures, canton-
. . . .
nant l'homme dans ses ultimes refuges, les bas-fonds 7 le tour
des villages et quelques plateaux.
• 0 l'e .•.•.
. . ",
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Avant d'étudier ces sols· nous tenons à insister sur
co grave phénomène qui stérilise chaque année des hectares de
terres do culture ,et si le ,cul~ivateur ne réagit pae il
aura très vite autour de lui un spectacle de pentes rocail-
leuses et ravinées; de chdI!lps de fonio, champs de famine.
Ce n'est pas là un nythe, il n'y a pas d'exagéra-
tion de notre part, l'cxeople de Kandé en témoigne.
Cette lutte a· déjà été entreprise par le service
forestier, ~ais sans une aide efficace et une attitude'
compnéhensive de la population'ct des pouvoirs puplics, il
ne pourra à lui seul faire face à une aussi lourde tâche.'
Co problème de l'érosion nous permet d'envisager
l'étude des sols sous un angle évolutif et non seulement'
cartographique. Il conditionnera la plupart des mesures
agrogylvo-pastorales que nous serons amenés à envisager.
De ce fait, le pédologue 'empiétera sur les domaines de
l'agronome, du forestier, etc ••• il parlera peut-~tre de
mesures déjà préconisées et 60me appliq,uées ••• il s'en
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Le Secteur do Toaga-Nassablé se trcuve'dans le
Nord Toge ~'près de' 700 kns.. de 'la mèr (par ia route}ontre:
" i~s parallèlos:'lOo50 et 11° 'Nordet les :hlE~ridiens 0°10' et
oo·2é'Est."~' ,'" ,," tÔ,
Il représente environ
r . .'
au nord du Ll.èmc ,parallè;Le.f aux
, au~ pistesNassablé~Kouricntré~
l'Est~
70km2 si nous le l:l.uitons
. ". . : . ,,' ' .
f'a.La'i so s de grèsa.:u, sud ..e t





Il est traversé, du sud au nord par le marigot
Banba dont il constitue une grosse partie du bassf.n..
En fait" l'action entr-epr-i.ae par +0 se,rvice' dos
Eaux-&-Forets déborde un peu du périmètre indiq~é ~i-dessus,
no temraerit vers Naner-gou;
, '
Los preui,èros' pr~..cc t i ens. ont eu pour but de
connaî t re d'une, façon aa soz précise los différents 'types de
sols de cette région, les factours qui conditionnent leur'
évolution ~ Leur potont,iel de 'fertili té, ~tc •••: et en rene-
tio~ de ces données quèlque~ grandes lignes d'améI;lagements
'et de mise en valeur pourront etre dégagées.
A cetie~econ~ai~sanc~ ~édologique dét~illée
devr-a- suce éder' un tr:wa.il, de détail purement cartographique,
dans les zones où une"action concentrée" sera entr-eprLse ,
' ../ ...




.Ceci suppose que les utilisateurs ayant en main les
différentes données hydrographiques, agronomiques, pédologiques
mettront sur pied un plan de mise en valeur axé sur certains
points jugés intéressants.
A - Les facteurs conditionnant la formation et l'évolution
des sols -
L '.eau est certes de loin l'élément primordial dans
la vie agricole 'd'une région, mais nulle part plus que dans
cette )artie du Nord Togo le substratum rocheux, -la végétation
et l 'homme ne jouant un rele~iimportant. Aussi IGS étudierons-
, , tnous separemen •
l - Le Climat. (Fi9hes de l à IV)
Le climat de cette région à la limite du climat
sahélo-soudanais et du climat soudano-guinéen d'Aubréville,
est caractérisé par ses pluies' correctes mais réparties sur ixà
5 à 6 mois de l'année, uno sécheresse ct une évaporation
assez marquées en période d'harmattan surtout, une tempéra-
ture assez élevée avant la saison des pluies.
Le vent sec et rel~tivement-froid soufflant du
Nord de Décembre à Février entraine un abaissement notable
de la température et surtout de l'état hygrométrique, descen-
dant entre 10 et 20% au mois de Jangier, tandis que l'évapo-
ration est de plus d'un centimètre ,par jour.
• - 7 '-
'Cette période de sécheresse 7 aggravée .par
l'harmattan entraine le ralontissement et presque l'arr~t
complet .çle la vi,e ..agricole du pays, alors que l'eau ne
subsiste que par points dans les marigots.-
Après quelques pluies en Mars-Avril, les précipi-
tations se succèdent parfois très violentes de ~ai à
Octobre, inondant les zones basses, entraînant la terre dans
so~ ruissellement et.n'alimentant que très peu les couches
profondes du sol.
La pluviométrie annuelle, moyenne de 23 années
de mesures, est de 1078,7 mm.' répartis sur 67 jours, ce qui
est très correct pour un pays déjà assez septentrional.
Mais la répartition et le caractère de ces pluies condition-
nent tous les travaux de conservation de l'eau et de ~utte
contre le ruissellement.
L'eau de pluie, agent principal de l'érosio~,
agit par la durée, l'intensité et la répétition de ses
précipitations. Des études très poussées ont été entreprises
en A.O.F. pour mesurer les effets du ruissellement sur les
sols, F. FOURNIER, dans sa thèse secondaire "Contribution à
l'étude de 1::'1 Conservation du Sol en A.O.F." (Juin 1958),
nous expose très clairement los résultats obtenus dans les
parcelles de mesures de l'érosion à Séfa, Adiopodoumé et à
Niangoloko en Haute-Vclta. F.FOURNILR conclu~à l'importance
des fact-aurs durée et intensité au cours d'une averse et
établit la relation h x h (h = hauteur en mm. de l'aversecr .
et d = durée en minutes), caractérisant' bien la force érosive
E d'une pluie.
.'
D'~)rès 18S relevés pluviométriques de
- ~ > .(tableaux! j'1!-- Î·.:!\;' ) nous obtenons pour les trois
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"-- -----------~~~~~-----------~~~-----------------~----~+--~----
:, 1956 ' ;,';. ':1957 " ,: 1958 .' ':----~~,~-(;:=~):;--:--:~--(:=:~-,-------~~~~--~~:=:}---- :
· '8,5 (13-7) Si9 (19-4) • 15(27-4)
e '
29 (14-7) 8,8 (7-5) 7,9 ·(15-5)
7 15 (16-7) 13~6(18-5)- 7 19 (13-6)
6 (18~7) 6,1 (21,-5) 1512 '(16-6)
: _ '31 '(26-7) 9;1 (28-5) 9,8. J21-6)
30'v5 (30-5) .' 12d, (17.:;.7)'
o
, 28 (10-6) 0 9',1. ' (4-8)
.
7 (16-6) 44 (11-8,)' ,=
5,9 (1-.7) Il,' (14-8)
64 (IO-B) 13,7 (14-8)"












./ En 'fai't, ces valeurs de la for~e ér osâ veE n'ont
une réelle. significatiqnque si,npus conna~ssoris la valeur
c~itiquJ, Ec 'à partir de laquelle une' érosion dangereuse est
constatée ou mieux mesurée. Tout dépendra des autres facteurs'
de l'érosion, riature du ~61, pe~te, codvertvégé~al, etc~ ••
Cependant, ces simples valeurs nous montrent que
si les pluies de 1956 n~orit pas ,été ttop ~rosives, ~elles d~
1957· on t été ,dévasta,.trice's, année au cours de Laque.L'Le nous,
'notons ,des valeurs de E élevées (45 le 4':'4, 30,5 le 30-5,
i . ",












~"- t-, étalement des averses dans' les 5 mois .de Mai à
Octobre'est tel 'qu'il n'y 8. ~u~-très rarement urio semaine
sans plu-~e? ce qui est exc-ellent pour les culture~, ~ais­
entretient dans- le- sol un taux d 'humidité tel que le seaux
ruâ sae.lLenf sans s' infiltrér et errtr-af.nent des particules.
terreuses.
Nous pourrions essayer d'établir des parallèles
avec les mesures, d'érosion fai tes à Niangoloko ? mais nous -Ô,
~ensons avoir-suffisamment insisté sur cet .agent causal de
l'~rosion et en avoir montré toute son importancc~
Cependant, 'à côté de cc rôle néfaste de l'eau qy.i
- -
ruisselle à la su:rfacedu sol; nous ne devons pas négîiger la
- ,
partie qui s'infiltre dans le sol alimentant la nappe phréa-
tique, permettant la désagrée;ation des roches et leur
évolution vers des sols ~e cultures.
_L'homme diminuera le rÔle iléfast'e de l'eau en
limitant le ruissellement ct augmentera son actionbénéfl~ue
en.favorisant l'infiltration.
2 - La topographie
Ce fact~ur important de l'évolution des _sols et du
développement d,c l'érosion est le plus souvent. négligé par
les cultivateurs autochtones.
" " ..;
De très fortes pentes sont cultivées sans pr-écautLon,
ouvrant le' soi au ruissellement' de-l'eau, ainsi. dans le
secteur de Toa,ga-Nas'sablé des pentes deI à 4% sorrt toalement_
ravinées (cait-e"1). Près du l/J,des s-ols de -cese~teur ont'
été tellementerodés qu'ils sc)h-t: d~~enus incultivables, un
'autre ll'3 a perdu un~ trè s groaae partie de sa fertilité.
~". / ...
•- 10 -
Seuls, les bas-fonds no sont pas érOdés, quoique souvent
recouverts en bordure des pentes, par des sables colluviaux
peu fertiles.
Les plateaux dont la pente.est inférieure à 1% sont
be~ucoup moins érodés.
3 - La végétation (Fiche V)
Le mantoau végétal, si précieux pour la protection·
des sols est réduit ici à une savane de graminées où quelques
arbres plus ou moins rabougris apparaissent par point. Les
bas-fonds plus humides sorit couverts de hautes graminées où
dominent les Andropogon gayanus ct schirensis avec des
Hyparrhenia sp. des Eragrostis sp. Cymbopogon sp. etc ••••
si le sol est plus riche nous voyons apparaître des touffes
de Panicum sp; lorsqu'il est plus sableux nous avons une
r-oner-aâ e dominant un .t.apas herbacé d'Aristida d':2ragrostis,
etc ••••
Parfois, quelques plages d'Imperata, quelques
raphiales rompent la monotonie de cos bas-fonds.
Sur les pentes et sur les plateaux la végétation
est plus ou moins belle suivant la r i.che sae du sol. Sur un
s01 profond 1 aabI o-lir.".oneux, c emme prés de Nanezgou , le
Karité domi.no , ses rC?OU5SCS sor, ~ auondante s .il est accompa-
gné de Néré, Tamarinier, ferminalia, etc ••• Dès que les sols
deviennent gravillonnaires ou très Jravoleux les arbres sont
rabougris: Combretum sp, Gymnosporia sencgalensis, Sarcoce!
phalus csculentus, etc ••.• dépassant à peine d'un tapis
d'Hyp~arrhenia rufa ou diplandra, d'Aristida.adscç:;nsionis,




Les quelques sols bruns sur amphibolites qui ne
"sont pas dénudés par les cul turés c:ontinuelles por-tcrrt un:
tapis d' Andropogon rougeâtres tr2.nchant ne t t oracrrt sur le
. . ) . .. .
'jaun~ des ,Loudetia ou des Andropogon portés par les sols'
sableux voisins.
4 - Les roches -
\ ' C'est ia matière. pr enu er-o à partir de laquelle se
forment les sols par'une désagrégation plu:s ,ou moinslonte
suivant.ln·nature do ces roches.
Cette région du ~ord Togo a fait l'objet d'une
.reconnaissanco de P.AICARD qui caractériso~la région au nord
de Dapango comme un batholite de granite à travers lequel
des venues d'ichor etd'amphibolite se son~ lnfiltr8e~.
Au cours d~ nos prospections les :in:n6!hbra~los




Le granite, roche EloUchetéo de noir et de blanc
.à gros cristaux, :f..ormo la plupart des ,sols de cette reg~on,
sableux à graveleux, aat s plus ou moins ri'ches suî varrt quo'
nous avons à faire à ungrani te foncé (Punpantam en Eoba)
.' , . , .
mieux pourvu en bases que le granite clair oU: quartzeux
(Tammouri ) •
Les sols sabla-graveleux de la ferme ,d'élevage
de Nassablé sorit assez caractéristiques de' cette .roche-mère.
Lesdi'ori te~euvent être quartzeuses ct se'
r appr-ocherrt des' grani tes clairs, donnan t un produit






d'altération r-os s'omb.Lant à du rvi z , d'où 10 nom Moba
Tammouri (Ta~ = roche, mouri/=-riz).
Cc s diori,tes sont, parf'oâs très basiques ct font
partie des roches noires très riches en bases ou Tambong





Lespointements d'amphibolitessont'très nombreu~ à,
l'Ouest du 'secteur de Toaga-Nassablé et .f'or-men't par; petites
plages des sols bruns riches E?t esi:;imésdes cultiv~teurs.
,lVIalheùreuser.ient ces roches noires' qui s'altérent très vi~e
ne représentent qu "une surface minime.'
Les'pegmatites ou rochps blanches (Tamkinkin)
, ,
n'apparaissent aussi que par endroits pour donner 'des sols
à 'sable grossier pou Lnt.ércasant.s ,
Notons. en outre la _présence de ,gneiss dû pr-obab l e-.
ment au métamorphisme de'co~i:;act et decu±rasses le plus
souvent fossiles, apparaissant en rup~ure de pente.
, '
5 ,~Les cultures et l'homme
Nou.s n'insisterons pas sur" les -syt èmos de' cul t.ur-e s.,
l"e calendrier cuLtur-a.Lj c e tc ... qu i feront.l'objot,d'une
étude détaillée -de'la part de l'Agronot:l.-o.
Notons s Imp.Lement Le s principales cultures, du pays'
fait_es essentiellement pendant 18. saison des pluies ~ -Le mil
(de '') mois et de6 mois) ~ur':J-es plateaux et faibles pentes,
le sorgho autour des cases et dans certainsbàs-fonds, le
, '
haricot ave c le mil; II arachide, le voandzou après le mil











,La\' seule cul turc industrielle pra~iquéo tcr est
ièl ,tatïac'qucrl6us,trouvéns on -bas-fond jusqu 1en Févr'ier quand' '
)..:: .. ' . '\ .
l-e sol est' erïccr-o assez humide.
L'élevage,8st relativement développé: ainsi pour






quelques équidés et beaucoup de' volailles'., "
, lYIalhecteusencù.1.tlos .f.r-oupeaux sont entre los mains
de Peulhs ,ct 1~pr9PFiétairc n ' en tire que trè s peu de 'profit.
Culturos et élevage-conduitsci'uno'façon très
empirique obéiss~rit encore à un ',semi-nomadisme qui' vise .à
~ <~., t ." •
prendre au .so.L tout co' qu 1 il' peut' donner sans'aucl.:lne',
précaution; foux de brousse,' cul turcs répété'es sur pentè:s;
jachères' auandonnécs ,à la r-égénér-at i on natune.l.l.c et aux
feux, o t c , . D' aùt~nt de pr2tique"s qui ne font qU'accélérer
les phérionènes de lessivage ct d'érosion ..
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Géologie
~ Trè.s forte Cu. Cuirasse
( 25 à 75% du sol arra ché)
Gll. Granih~
D E.rosion mOYClnne à faible Dlt.. Diorite
( ~ 2S~ du sol enle"'é)
P9' Pe':jmatile
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B - LES SOLS -
Avant d'aborder l'étude propre8cnt dito des
différents typos de sols observés dans cette région 1 nous
devons pr~ciser .certains points ~ le but do la prospection
et com.ment il faut interpréter 12. carte des sols établie.
Nous &vons parc~uru le s~ctour1 observé et prélevé
de nombroux échantillons de façon à avoir uno idée très
pr~cise des grand~ types de '801s 1 de leur fertilité aptuello
et potentielle, én fonction des différents facteurs que noùs
venons d'étudier dans un premier chapitre •.
A partir de cos données, nous dégagerons dans un
troisième chapitre los grandos lignes d'une mis~ en valeur
rationnellode:;:" sols.
La carte des sols que nous avons établie ne
prétend pas Otre uno représentation fidèlc de toutes les
v3.riations qui existont dans los sols~ les limites en sont
... . "
souvent conventionnelles et\figuratives ~
Ainsi une zone déliai t·éo c ommo squelettique ou fortement
érodée présentera peut-Otro dans sos limitas des parcelles
parfaitement utilisabl~s,il on est de môme pour les sols
à· concrétions sur cuirasse.
Les sols de plateaux pour-rat errt ê t r-e subdivisés non seule~
~ent en fonction de leur texture, mais aussi ûeleur
profondeur.
- Les sols de bas fonds sont soit 3rgilo-sableUX 1 soit
limoro-sableux 1 soit sabloux 1 etc •.• ils sont plus ou
moins recouverts par les colluvions descondus des pentes •
. / .
. • • /. 0 •
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Il 0st qonc facile de s'imaginer le "puzzle" quo
représenterait une carte pédologiquc pr~cise nu 1/10.000 par
exemple (1 point connu tous les 100 n, ). Et p01,lI' tant 9 .c ' est
seulement avec cette carte précise que l'utiliscteur pourra
entreprendre une lJ.iso en valeur rationnelle , f:ü'€iant appel
aux néthodes modernes.
Nous- verrons plus loin comment nous envi~~geons
ce lever pédologi~ue de détail.
Sur le secteur de Toaga-Nassablé, notre classifica-
tion des sols s'est faite plus en fonction de l'utilisation-
que du type de sol.
Nous considérons- 3 catégories de sols
'.
Des sols pratiqUement inutilisables ou a vocation sylvo-
Eastorale : sols forteQent érodés, sols tr~s cuirassés,
etc •.. représentant plus du tiers de la surface du secteur
surtout sur los pcrrt cs de 2 à 4% do. part o.t ·d' au. tro .des





- Des sols d'assez bon·ne. guali té où devront ~tre portés les
plus gros efforts pour uno mise en valeur rationnelle :
bas-fonds, sols bruns, sols sablo-limQncux de plateau, ote .••
Ces sols ne rcprésontont malaheureusemen~qu'uno
surface assez réduite.
Des sols intermédiaires que nous pouvons quall:ei~rp de
médiocres à mauvais, ce sont les actuels champs do nrll
abandonnés à de longues jachères d~ régénération.
·Ces sols sont.sablo-graveleux, sableux à concrétions




limi tes net'tos entre. cos sols ct los précédents, éertains
d'~ntre eux traités avec précautions pourraient rentrer dah~
la c~téiorie précéde~te. Ils r~pr6sentent pr~s de la moitié
de la surface considérée.
l - SOLS D:lPROPRGS il LA CULTURE -
l~l - Les solssquelettig ll cs ou fortOl:l.ent érodés
Ces sols soumis aux actions érosives se présentent
sous plusieursaspects_suivnnt la pente et la nature de la
r o cha-rnè r-e •
- Ce sont des pentes rocailleuses, ex : penta Nord
de Nassablé à Kani couverte de blocs do. grani te ou d' amphi-
boli te avec' une végétati'on herbacée entre los blo~'s. des
sol~ ne sont récupérables que po~r ~es plantations d'~rbres,
après uno série d'aménagcments pour rompre 12 vitesse des
caux de ruissellement -e
- Ce sant dos pentes àforto -érosion,ravinantb; cas
, .... " 'le plus frequent dans le soctourde Toaga-Nassable. Les eaux
ont creusé de larges fossés, des ravines profondes arrivant
jusqu 1 à la roche-mère. LoS. hcrLz ons do aurI'ac e hutu.f'è re
n ' oxt s tcn t plus sur do telles' pcrrt os , le~horizons inférieurs
disparaissent àlour tour plus vito qu'ils ne sont réformés
par la désagrégation des rochos.
- Ce sont des pontes moins fortes, oh l'érosion
n'a enlcvé quo l'horizon supérieur avec pa:rfois quolques
rigolos d'érosion.
En fait, n oue avons groupé ici des sols' dorrt




pro;tïq,~(;ment inutîli sables' pour la cul tûre',
. ....
\ Il est bien. certain qu'il est difficile d'érJlanéger
11
l'ensoI:l.ble de ces sols r-écupér-ab.l.es à Longue (::..:héance, il
,l'A . N.,· , _ .
faut donc se contenter:' :: limiter les d égâ ta , de' proteger les
travaux d '.aménagements .et les sols de bonne qualité, .d' eS,sayer .
de récupérer et de régénérer les sols forciés'sur roches :.o~EiJShëso
. L'érosion etant' régressive, il conviendra, de
'protéger les tetes de narigots, le départ des ravines pour
évi ter aux sols encore cultivab Le s sdtu'és en amont d' ~tre
emportés p~rles eaux.
, ..... . .-. . ..' ..~'.
Les pentes érodées formnnt le bassin 'versant d'un
barrage doivent égalemeri-t ê t.ro protégées pur dos banquettes,
plantations ,'. etc'.... ·~our évite; l'envasement rapide de la
r-o t enue d'eau et permettre l' infiltration de l t'eau.
, Il existe sur cos- pentes érodées' _o.lages de
sols bruns ou de sols sablo-argiloux formés sur un granite
. ou une diori te noire r'elati vcmcrrt riche en bases, susceptibles
de se reformer très vite si le décapage par le ruisselloment




D'une, façongénérale, ..laprotection contre les
brousse est indispensable bien ~ue sur ces sols
il n~y ait plus gra~d chose à brûl~r.
1~2 Les. sols rouges à concrétions, et cuirasse -
.
Ce type do sol ou,pàleosol est actuellement peu
étendu. A notre .avts , o ' e's t le vestige d'un ancien cuirasse-
mentœ-ecouvrent 'un~ grosse par'ti~, .du pays. Les blocs de
cuirasse fossile apparaisse~t pou ,n03breux sur les pentes;
sur le sommet un'concrétionnom0ntsouvent important (2 m.




recouvre un horizon de roche profondGtLOnt altérée (3 m. à
-Kpcng ) •
o La cuirasse ct le conor-é t t onnoracn t vno aombl cn t
2as actucls 9 petit à petit ils di~paraissent laissant
apparaître l'horizon argilo-gro.veleux' de roche altérée
(Puits clo Dapango à Nas sabLé ) 9 diori te ou amphibolito ,roche_
r-eLat.Lvoucrrt basi.quc vo t -facileD.cnt al tor:J.blo.
Lorsque l'horizon concrétionné n'ost pas tr~-s épais,
nous avons un sol très rouge 9 riche en hydroxiâ08 oétalliques
assez o.r~ileux en pro~ondour.
En D.12 ~ Konkouo.ro 9 à 3 kas. au nord du centre
-pilote do Tos.ga, le sol est bien cul tivé,et los horizons
inférieurs fournissent la'oatièrc proDière à faire lesbriqijes.
)puisé en surface 9 ce sol rouge est assez riche
dès 30 cm. grâco, à satoneur en argile de 20 à 3~. -
Nous pensons q~e cos sols9 quand la cuirasse ou les
concréti6ns ne sont pas trop épaisses, peuvent: etre·d'oxcel-
lentos zonés de :rd>oisemont, cependant 10 départ des. j eunes
arbres sera très difficile.
Lb boisem.ent facilitE:.:ra l'infiltration do l'eau
dans ces points où souvent dos puits sont creusés pour
a.ILraerrt er- le village, et il accélérera la fo:cmation .Çl.'un
sol de bonne qualité, mais il no s'agit là que d'une évolu-





2 - LES SOLS B3IGES DE PL.i~TEAU li.. CULTURE EXTENSIVE
2.1 - Les sols sablo-gravillonnaires ou grossièrement sableux
Nous avons group~ ~es sols pr~sentant certains
caractèros ~hysiques BomblQblüs ~ texture grossière, pas de
structure, faible profondeur, fortement lessivés, etc ••.•
Ces sols sont- formés sur des roches acides a gros
crist"ux ~ granite, diorite quartzeuse, pegm~tite, etc •••
Co sont aussi des colluvions gréseusGs, prés des pentes àes
falaises de' grés ..
Ce sont cnlfim des. sols sableux à gravillons ferruginewî
faisant le passage dos sols beiges' aux sols rouges concré-
tn onnés ,
- Les sols du centre d'élevage de Nassablé sont assèz
typiques: (Nas.11-12 ct Nas 21) : "sur une pente de 2. à3%
et sous une savano à graminées, avec quelques arbres rabou-
gris, nous avons de 0 à 12 cm. un horizon gris beige clair
grossièremont subleux, peu humifère.
12-80 cm. horizon gris rose, sablo-graveleux très sec.
Morceaux de pegmatite dans le profil.
Des sables aussi grossiers sont pauvres en matière
organique 9 on bases échangeables ct ont .une très mauvaise
nitrification.
- Les sols colluviaux sablo-gravillonnairesde la
pointe sud du centre pilote de TOG.ga, sont égàlement très
pauvres et délavés par les eaux, leur rendement en mil est'
très mauvais.
Cependant, certains de ces sols sont plus profonds





.. plateau à kari'té est formé d'un sol légèrol'1ünt graviLl.onnaf.r-e
.' avec 247~' d 1 argile et une bonne teneur en mati'ères' organi~uos
ct minérales. lIon ost do meme pour certains sols près de
\ Kpokdjini sur la route Toaga~Bougou.
Ces sols représentant près de la moitié du sectour
Toaga-Nélssablé, terres à mil. ct torrains de .parcours pour le
b~tail, il est difficile d'ac~rottro ct meme de protéger
leur potentiel de fertilité.
. "Proteger contra les feux, limiter la progrossion
des' grossos ravines d'érosion sont los seu.Les précautians a
prondre, les moyens à. mettre en oeuvre pour on faire dO,s sols
.acc cp'tab.Lo s sor-at.orrt énormes 7 sauf pour certains d'entre 'eux
qui sont, comme nous l'avons Vu, à rapprocher dos.sols sablo-'
limoneux.
2.2 Los sols beiges sablo-limoneux -
i
. / De texture plus fine quo· les' précédents, ces sols
sont souvent profonds (plusieu-rs mètres) généralomentlessivés
ct épuisés on surface, mais argileux et relativement r~ches
on profondeur.
Ainsi, en D.25 au Nord du Sec~eur, sur une pente
de 1% et sous une savane graminéonne 'à karité et néré, nous
avons de 0 à 15 cn. un horizon gris beige, faiblement
structuré, sableux, pou argileux ~
- 15 à 40 cm. horizon beLge , lessivé, pulvérulent 'sabl,Gux
un lJeu argileux.
40 à 75 0m. Horizon brun ocro j à trainéos ferrugineuses
ocre rouille j gros'sièrc8ent sab.l o-iaz-gf.Leux
, .
., 75 cm. ct au-delà: Horizon brun oliv8.tr'e, assez c.ompact
argileux i avoc petits qUartz, concrétions
noires. ct présence' de nodules' calcaires.
Meme typo' de sol sur le bord de la route de Toaga
à Nassablé~ au'Sud de Koni, de l'nutrc côté du ~arigot •




Les sol~ du centre-pilote et ceux de Naoongou sont nottement
moins argilpux et n'ont pas de calcaire en profondeur, ils
1 .
se tapprochent des précédents et sont commo eux r61ativement
richos.
Près de Hamongou.lc profil observé D.9 montre un sol peu
épuisé, avec un bon pH (6,3), defJ tonours corrdctes. en bases
échansoables (5méq.%) ct .azote total (0,087%). Généralement
los excès cultur2..ux ontdégr3.dé l'horizon do surface. Ainsi
à Toaga en D.19 ou en D.25 nous n' avons quo 0, 039~ d'azote,
un pH de 5,8 - 2 à' 4 "méq.~ d~ bases échangeables~
. . ;
C l , · , 'd b ' l't' ,es 80 s epU1.S3S, 1:1=1.1.S " o orme ·QU2. 1. e ropresan-
tent dos sur-faces asaez rédui tas dans la partie sud du" secteur
cssoritiollcment. Ils sont récupérahles par lefuEÜer comme
l'a montré 18 contre piloto do Tonge, ils doivont faire
l'objet â'aménagements ct etre utilisés plus rationnellement
pour en faire do très bons sols do cultures, cp que nous
verrons pius loin.
3 - L~S SdLS BRUNS ET LES SOLS DE·BASFONDS A
ùULTURE INTENSIVE - "
3.1 - Les sols oruns sur roches oasiques -
Facilement roconn~iss~blcs sur 10 terrain par leur
couleur et los ncnbr-cux po.i.n t cmcnt s de roches noires qui.:
appar~is8ont un peu partout à leur surf~ce9 ces sols consti-
'tuent des lentilles do faible étendue sur lesquelles so sont
10 plus souvent installées des habitations:
1
De peu d'importance p~r leur faible superficie,
co sont do loin les sols les plus riches do IG région, très
recherchés 'par les CUltivateurs ils ont mOrno fait l'objet
dans certains cas d'aménagencnts anti-érosifs, ce qui est






Idnsi ~ en D2 7 aux pieds de le. falai se, pr-è s de
Daparigo , autour dcs cascs , les cailloux ont été disposés
suivant tes courb0s de nivoau, créant de petitas terrassE!s
légèreclent inclinées vers un déversoir, lui-m06e barré par
. ,des blocs do cciilloux~
. '.
/i.insi,sur pette pante do plus de 5% où les eaux
~c pluie ruissellent énor~ément le cultivateur Meba (l)a de
Lui-enêmo réaGi .e t protégé ca sol qui lui permet de cultiv9r
tous les 2.ns un sorgho do tour de cases.
0epondant" la fotm~tion du sol_par ~ltération d'une
amphibolite ne compense p~s ce quo les caux arrivent à
."
~ritrâtner malgré le systèmG protecieur :
- 0-12 cm. sol brun gnlclo:o-nuciforme, sablo-argildux'
12-50 cm. horizon brun p:'us clo..ir, o.rgilo-s8.blcux humide,
rbcho mère alt~réc dès 50 cm.
Dos nodules ca:cairos apparaissant ço. et là à
,la surfaco du sol •
Il manque à co sys~èmo une pr-otoctn on végétale qui.
renforcerait los alignemonts rocheux dRlim~tant les terrasses
(Pénm ae tum , épineux, otc •• ) 01.l. une alternance dans • •f ...
------------------------------------------------------------(1)' Notons ici quo 13. réaction du paysan I\loba est la même
q~e celle du cultiv~tour K~bré ,devant la perte de sos sols,
mais ils ne réJ.gissont c.insi que Lcr-aqu e les sols sont .
grair!l.cnt riches nt lorsqu'ils 'constatent oux-mômos l'ablation










les cultures qui pcrrae t tr-af t de te:p.ir sous couvert une bande
sur deux. Il est bien évident que cet entretien minutieux,
j'oint à la protection contr,e les aru.naux , rebutent même les
meillo~r~ cultivateurs.'
Cette auto:"défenso-du pays~n ne se rot!rouve qu'en
certains points 2utour de Toaga, partout ailleurs les zonosde
sols bruns sont t6alenent nues, lQvées par les ruissello@~nts
successifs et pourtant ellos sont suscept{bles après un simple
grattage'de la surface de donner une culture acceptable.
Dès la surface " ce sol est argileux, seuls les
éléments bien agrégés-ne s0I'l:t pns enlevés p::.r los e~ux, il
est, très perméable ct contient' dans sa masse' 10 à 2ü%d' élé-
ill8nts gros~iers. De ce fait, ~l s'imprégne d'cau à ia moindre
pluie et reste humide très longtemps.
Même en solsurcultivé les taux d'azote totai et
de carbone se maintiennent au-dessus d'un seuil relativement
élevé (N =0,060%) (C = 0,7(10). Les pH légèrement acides
voisines de 6, los taux, de phosphore total sont parfois
élevés (D.151 :.0,740100 , D.152 : 3,4%0' D.2,~.J,..: 0,54%0).
Les toneurs en b~ses échangeables sont très bonnes
(10 à 20 méq.%), esson~iellemcnt constituées par du calciu~,
les taux de magnésiu!J. et. de potassium n'étant Po.s très forts,
mais les bases totalos' abondantes'ne présentent pas ces
disproportions.
,
Les sols bruns sont d'excellents sols de culture
qu'il convient de protéger de l'érosion, d'enrichir par des




3.2.~ Les sols,de bas-fond~ -
, Si le décapage des pentes et ,des collines pa~ les
eaux de ruissellement est très caractéristique du paysage,
nous sommes aussi frappés par cest.Lar-ges thalwegs où s l,est
accumulée une partie des produits de l'érosion et où le
cultivateur f[3.i t de b el,les cultur8S do tabac ,de eor-gho , du
jardinage 1 etc ••.•
C'est souvent le meil..leur do~co~!=l n~ n'l.a't eau "et
de pentes qui vient s'accumuler dans ces bas fonds: les
matières organiques lavées par les eaux, les éléments argi-
leux et les'sels minéraux ~ui leurs sont liés 1 bien ~u'une, . , .
grosse partie soit enipor t éc au loin dans .Les rivières et les
f Leuve s s
Si ces sols ne représentent qu'une surface assez
faible 1 par leur richcsscÂls jouent un rôle important dans
i'économie du pays; Constitués couche par couche par les
apports des eaux de ruissellement ils sont stratifiés de
haut en bas et différe:nt beaucoup d'un point à un autre."
Ainsi 1 si ,nous prénons l'exomplè du deuxième barrage
de Nanorgou, sur lü~uol doit. presser la route' du Nord, nous
avons en aval, .comme le montre le achérna , trois types dcsols





Sur la rive gauche un pointcBerit de roches basiques en sc
désagrégant a formé un lanbeau de bons sols, bruns, argilo-
sableux ..
Sur la rive droite l~s dépôts dum~rigotforocnt une étroite
,
bande de 10 à 15 mètres d'un sol moyen sabla-limoneux recou-
.ver-t aux pieds de la c'olline voisine par des sables de
col Luvf.onneraerrt trèspauvres~ et sur Lcaque.Ls un coton de
quelques centimètres, pr-obab Lemorrt planté à contre saison,'
avait du nal à pousser.
-Cette divcrsi~é des sol~ nécessite uno prospection
très détaillée pour ~a mise on valeur d6s bas fonds, ~epeb~
dant les nombreux prélèvements ot observations que nous
avons effectués nous permettent, d'avoir une id'ée d' en s cmbLe
assez précisc.
D'après leur analyse granulométrique nous ne
'distinguerons que les sols argilo sableux restant humides
pendan~ presque toute la saison sècho et los solssablo-
argileux pas humides ou un peu en profondour pondant la
·saisonll sèche.
~$:'~'';' Les sols argilo-sableux -
Sur l'ensenblo du profil ces sols sont assez rares,
i18 s ont facilement rGconnsdss:::.bles en saison sèche par leur
couleur foncée ,1.cur structure do suz-f'ac e ct par le fait
qu'ils portent encore une eulturo de tabac.
En b~s de Dampiong en D7 nous avons observé un
profil de ce typo, sous un boau·t'abac très vert-ayant
succédé en Novembre à un sorgho, c'est on, effet un sol





De 0 à 20.. cm. : horizon brun fonc é, polyédrique, argileux
assoz compact avec fentes de retrait
30 à 90 cm.: horizon gris'bru,rl foncé, argileux compact,
avoc quelques concrétions noires . , .
90 à 100 cm: horizon s~blo-argilGux très humide puis
grossièrement sableux à plus de l n.
L'inondation sur l ~ètre de hauteur durerait 2 à
4 jours. Il doit certain~illont y avoir moyen soit de prbtég~r
ces champs ou d1éviter leur submersion, soit de·drainer
l' .excès d' cau.
Il ne serait paut-Otrepas incitilo de placer, en
certains points privilégiés de ces grands thalwegs, des
échelles de crues que .1 'animateur ruràl relèverait facilement,
elles fourniraient des données précises pour les travaux à
entreprendre.· .
-,
Ce sol de Da~piong est sur l
riche en matières azotées (0,112%), en





La capacité d 'éch:'..ngb .de 27,5 mé q,~ et son·· degré
de saturation élevé.montrent qu'il ne s'agit pas essentielle-
ment d'uns argilo kaoliniquo et qu'~lle' provient probable-
ment d'cs sols bruns à amphibolito o.y:mt les mÔmes capacités
d'échange.
Nous 2vons rotrouvé cet excellent sol de culture
en D.l~. près do Koni, à Tantiégou à 4· km. do Dapango (
Tant.ll~12), dans ln l~rge plaine de Korbongou et à un degré
moindre sous l€l barrage du chef de Toaga (T.21622).
A notro avis cet horizon argileux de surface







à un loI' stade 'los sables'dos coll,i'nc.;s ct des pontes
. SG sont accumu.Lée dans los dépressions,
- àun 2ème 'stado l'érosion s'accentuant ,a att~ué l'horizon
argiloux d'accumulation Gt actuollomcnt ces argilos
arrachées sc déposent sur les sables •
D'uno façon généralo l "hor-Lzon argileux de surface,
n'est pas aussif profond qu'à Dampiong ou à Tantiégou, ainsi
en Dl, on D13, en Dl?, en Tl 11 no représehtoquo 20 à 40 cm.
sur un sable' a;giloux moins riche et retenant moins L' eau
que l'horizon argileux des sols précédents.
En f&it si 10 ~rincipG do l'évolu~icri des sols ,',
1
.soumisà l'action des caux do ruissellemont est celui que
nous avons décrit ot schémc.tisé ci-dessus, de nombreuses





une s é.Loctn cri su i van t la grosseur des éléments du bas, de la
pente' jusqu'au fllJ.rigot, qu'il y a intcr{cJ;iences cntr~ les
colluvions de la pente ct les alluvions apportés par le
mar i go t , 0 t c. • • , /
3.4 - Les sols sablo-argileux ou sableux sur argile sableuse
,qui résulcnte do ces reBaniencnts sont aussi relativement
riches en éléments organiques et'minéraux, ils pourront ~tré
ut i l t s és pour des cul tures 600.0.0 le ricin ou le coton sans
, inconvénients, mai s ils seront lllusvi te "fatigués" et auront
de plus fGibles rendewonts qu'à Daopiong, ou Koni.
Dans l'ensomble, les thalwep.;s de la région de
,Dap:mgo sont physiquement, et chimi9.uemunt de très bonnes',
terres do cultu~es, seules les zones à trop fortesaccumula~
tions do sable seront ,à éviter, les autres seront à protéger
contre les inondotionset parfois à assainir, cependant
pour le secteur T,03.ga-N'1ss8.blé ils ne représentent quo






c - AMZNAGllilENTS ~T UTILISATION DES SOLS -
!
Nous venons de voir dans les deux chapitres
précédents les grands types de sols? leurs cnractères t
leur degré de fertili t é, ,lE::ur é tendue et r-ap i dement ce
qu'on pouvaa t en attendra. Nous avons également analysé les
factcu:r:s de l'évolution ,de ces sols ct montré le danger des
précipitations brutales ct rapprochées? de la destruction
du ~ouVDrt végét~l des cultures inconsidérées et abusives.'
Nous 'allons envisager maintenant un certain
nombre de mesures etde méthodes culturales susceptibles
d'enrayer la destruction des sols et de los utiliser d'une
façon plus rationnelle •
Le principe essentiel qui doit' etre à la base de
toute mise en valeur dans cette r~gion est celui d'une
association agI'O sylvo pastorale.
En effet? il n'est ~aspossible d'intensifier les
culturos ou d'introduire dos plantes industrielles, sans un
minimum: d'enrichissement du sol, or nous ne pouvonsd;isposer
que do fumipro D'autra ~art? les animaux doivent 8ervir au.
travnil ct' à l'alimentation des maesc s paye anne s (les études
" /
de nutrition ~ontrent un très grand déficit cn protides
, . ,
fournis par les viandes). Enfin? tout travail du sol ne pout
Otro entrepris sans tenir compte de la conservation du sol
et de l'eau ct'cc sora m~mü 10 premier objectif à atteindre.
l - La lutte contre l'érosion, la conservation de l'eau -
Un vas t e effort 8: déjà éte entrepris dans ce sens
par le Service des Eaux-&-For~ts? de nombreuses retenues
d'eau ont été construites dans le cercle de Dapango dont
près de dix,sur l~ secteur d~ Tonga-Nassablé,' be m5me secteur
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~ été mis en déf'ons8 contre los f8UX de brousse, etc •..•
1
D'autres mesurGS peuvont etre envisagéés :
li) Reboisements
Comma nous l'nvonsvu avoc chaque type ·de sol,
les pentes trop fortes (3 .à 4%) sont ravinées par' les caux
comb Lant les 1?8.rrJ.ises, recouvrant' de sable Les sols de bas,
fonds ct Ips cultures qui peuvent y etrc prûtiqijées.
Dos plant~tions systématiques a~tour d~s zones à
protégor ou sur les sols do bonne qu~lité mais érodés par
los caux constituoraient QU bout d'un -certain tomps une bonpe
protcction~~une source do bois et permottraient la régénéra-
tion dos sols plantés.
La plant~tion do fruitiors pourrait également être
développée dans los bas fonds essentiollement, et dans l'a
mesur-e où cos fruits pcuvorrt ~tro écoulés ~,l (Ano.r.cardium .
développé par los .Baux-éc-For-ê t s devrait se r épandr-e ;
. ,
b)
D'une façon plus ~énéralo~ les .pentes inférieures
à ,8% susceptibles d'~tro cultivées, doivent faire l'objet
de protection.
. Un des systèmes los, plussimplos est celui des
terrasses à lit Gn pente(l)qui no modifient pas la p3nte,
mais constituent une série de b~ndes parallèles ou pr9sque
aux courbes do niveau et bordées par un fossé •
0."/•.•.
-----------------------------------------~-----------------(1) D'après F.FOURNIER qui on fait une étude pLus détaillée
. dans s a thè8o. socondnire "Sontribut Lon à l'étude de la
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Plusieurs buts sont rechorchés
dminuor l~ vitesse de l'cau
- évncuer cette enu dans des c::n:tux d'écoulement.
- pouvoir cultiver sur les b~ndGs
- f'avor-Le er- l'ihfiltr,C'..tion de'l'eau dans 10 sol.
La largour ~ donner aux b ande s est fonction de
In~ente9 ainsi l~ dénivellation D entre 2 f~ssés ost donnée
par l c:. •f ormul G de C. E. RAI\!iSER :
D (m~tre ~ 0,076 S (pente en ~) + 0,608
Pour une pcntodo'3% nous qurons :
\
D = Om.836, co qui correspond à28 mètres environ en~rc
\. l ,






La Longueur' à d cnne r à cette bande est oc- 2 à
300 mètres 1 mru.s pcu t var-i cr- avec les a.ccidents do terrain.
Elle doit Otro inclinée vers un collecteur d'abord légè;r:-e-
ment, puis un pou plus on SQ r~pprochant du collecteur
pour évitorles 2.ccumu12tions d'onu.
Fossés qt colloctours doivont
fonction de l'intensité des plus fortes





. ~ <. ---_. ......'
etre calculés en
pluies et du
quand 10 sol ost
. '/0 "•





Q le débit d'écoulenont du fossé - S (soction on m2 du.
fossé) X V (vélocité do l'o~u en rn/sec)
Vd'Gpr~s Manning = 37,15 x R 2/3 pl/2
R = rayon hydraulique du fossé
p = 'ponte du fossé en mètres par mètre.
F.FOURNIER dans sa thèse secondc.i~e donne qualques
exemples do mosures de ruissellemont et do l'érosion sur
des p~rcGllüs' Gmén~géüs par des te~rnsses ~lit 6n ponte,
, ' ,
si l'effet protecteur est net il n'est p~s pour autant suf-
fisant. Des méthodes culturales ~nti~érosives peuvont'~tre
'combinées avec l'ét,::'..bl,issemènt de ces terr2.sses.
c - Les cultures en billbns-
Les terr2.ins perméables du secteur do' Toaga-Nasse.blé
doivent permettre Inculturo sur des billons perpendiculaires
~ la pentosans que ceux-ci soient arrachés pcr les eaux,
rien n'emp~chc d'ailleurs do faire ces billons sur les
terrasses à lit on ~ente.
Cos billons pouv6nt etre eux-mômes cloisonnés de
façon à ré~lisor une succession do micro cuvettes f3vormsanm~
au plus h3.ut poi~t l'infiltration. Notons que cette méthode
cultur3lo n'ost pas étr~ng~re aux africains, qui la prati-
, .
quant couramment en pays Kabré p~r exemple.
Pour montrer l'e~ficncité de cos billons? nous
donnorons ici quelques résultats obtenus à Niangoloko






: Ruissclle-: ~rosion r Rcridement
'meri t % de 111 t- Tonnes : gr-amme a/'pd ed
• p.Iuvâ oraétr-Lç km2/=in •
o 0 o'
------~-------------------------------------------------~----
CUl ture à p.La t Il,2 451,6 7'
... Culturo à plat 10,4 541,4 . 9.,9
, . .'Billons ospnces de .. .
l IIl.. inclinés à 0, 57~
ct ouverts 3,6 105,6' 0 14
.'
-
Billons cloisonnés .: 1,6 122 16,3
, ,
-----------------------+--~~--~------+---------+---------~---










. 0,7 ". -
à pla t ',~,;;::':!.;.::;):~>/.;.:,,:::;.,:~;jt 2 , 6
à pla1b4; .'. '0" •• 11,6
, 0 •
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Ces tabloRux se passent de commont~iros, il cst
égident qu'avoc los billons ·l'eau. ruissolle moins et s'in-
" fil tro dans le sol, 'quo .Lcs terres sont beaucoup moins
empbr~ées PQr les eaux ct enfin que los rendements so,
trouvent améliorés •
.a) - Autres aménagc;r],ents-
- Fos'sé~dü dériv:.tion Lor-sque 19. pente' n' ~ur3. pas
fait l'objet d'un torr~ssemcnt systématique, il peut arriver
qu'un champ ou qu'un ouvrage soit à protéger contre 10
, ~
. ruisselle;T\.cmt 0 Une simple diguette,' avec fossé", ,prenant la
pente en éch~rpc collectera les c3uX-au-dessus de ce qui est
• 1
à protéger ct les d évcr-ee'r-a en aval.
- Les sols b~lns9 le tour des cases




cort~ins c~a iutt~i~ cüntrol'~rosiori~ il conviondisit do
r-épandr-e ].J2r 1:1 pr-opagande 0t parfois l' "oxcmpLo 12. manière
de construire dûs potit e s torr;.lssos autour dc s c0s0S ~ proté-
gées par d8s lignes do cé11lloux 9 de rompro 12. vitesso de
l'eau dans les collect8ursp:::'.r des \'p'u~ottos on pierres
sèchüs~ ,do f~iro dos 'petits billons sur ,ces ~err~sses ct
do los ferQor~ ote •.•
p'uno fcçon générc..le cos zonos'r.estreintos souvent
formées de sols tr~s richos, d'autrefois enrichies p2r. des
cow.posts ~ devraient L'lire l' obj ct de soins minutieux de le.
par t du cultiv.vt cur ,
- Le drain::e;e -
Bien que ne connaissnnt pas ln région en saiso~
dcs~luios~ nous pensons quo cort~ins bQsfonds s'engorgent
f'ac i.Lcuerrt , l'eéiu s' ac cumu.Lan t sur une forte hemteur et
ompêchan t .18s culturos sur une Lcrgo eurf'ac o, Il sorni t 'PElut-
~trc ~08sibiG dans cort~ins cns? do ~octifier un m~~ndre ou
do fv.iro quo.Lqucs dr-ad.ns co qui ::lssë:.inirai t le coin. Des
diguottes de protoction? comoe ~os murs entorre sèche des
j ardi.na de bc.s fonds protégor8.iont contre 'los eaux ,m2.is .il
s '.:~gi t là de ac sur-e s p2.rticulières· var-Larrt avec che,qH:o 'cas.
De noobreux systèoos dG terrasses, de pl&nches, de
banque t t es, do trous 9 otc 0 0 0 ont été' im-J.ginés pour lutter
contro l'érosion 9 tlLÜS !lüu.ô ~jU;;'lbÙJ.1.s que .12..0 u r ClOS faibles
pentes les mesures préconisées sont très simplos et facile-.
ment r-éa.Li.szb Los .. Le tr.c.cé des torrC".l.sses à lit en ponte ,los
fOSS~S9 los colloctours~d'uno façon généralo les gros
travcux doivent ~tro f~i]s piT l'unité mécanique du secteu~,
les billons ct.leR 'cultures propremont dites doivent ~tre.
fcites psr le cultiv~teur, de meso Clue tout co qui touche





2 - Les amén2geoents ~gricoles ot l'utilis~tiondos sols.
Nous no chercherons pas ici à faire 'une étude
, agronordquc .de 10. région~ nous .envisagerons s ïmpû emcnt
cor-tuns modes de cul turos'et certaines pl8.ntes on fonction
do l'utilisation et do la conservation des sols.
n - Protection p8r 10 couvort végétal Bandes ~lternée~
..
Les systémes précédtlnts~ torr~ssos à lit en pente et
cultures en billons~euvetit Otro renforcés dans ln lutte
contre l~~rosion p~r l'cltern2nce des c~ltures sur les bandes.
Nous répondons de çctte manière à plusi'eurs .impératifs
Protection anti-6rosive
- ~epos du sol, d'où introduction de la ~otioh
d' aasoLencnt 'qui aer-a envi sr.gé e ultérieurement •.
- Cru.:.tion d'une sole enherbée ,pouvant etre pâ tur ée
ou mieux f'anch éc pour' -L'lire de l' cns i.Lego •.
Ce système pe~t sc suffire ~ lui-mOQe~ il est très
simple mais deoQndo un oinimum de tr~vail topographique
nécessité par 11 é tabl i.s s omcnt des. c our'b os Ls.ohyp so s ,
Plùsicurs systèmes pouvent Otro c.doptés ~
- quelques bandes plus ou noins larges peuvent e~re
12issées on tr2vers do la pente ,d'une façon pormcnente pour
rompre le r-uLs ac l Lcnen t des caux ; oLl.o s seront p::,tü.réos ou·
simplcQ8n~ ~b2ndonnéGs à lQ végétation naturdlle.
. .'
Ces b~ndes peuvent ~lternor une sur deux? ou une
sur trois avec des band8sde cultures (mil,' végétation
naturelle;.o.rachide, végétation naturelle enrichie), consti-
tuant o.insi une sole 'cultivée 2 ans, suivis de 2 ans de
repos. En fin de cycleculturnl la' jachère pout ~tre'enrich~e'
'_,-vec des graminées cu dos légumineuses convenant 2.U bétail
.èe que nous verrons plus loin.
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Los bandes 'Jouvent suivre f'Ld é Lcucn t les courbes
.l: .
de niveau ot si la pente ost régulièro~ elles auront une
lurgour unifor~e~ Gais si IG pente veria beaucoup nous
ris~uons d'avoir des b.mdcs do L'..rgeurs très var i.coLos ,
On pout p2.1icr à cet inconvénient en pc;..rt,::nt d'une
courbe do hiveau do base et on trnçant 2 ou 3 b~ndes de
largeur régulière ne suive.nt p~s tout à f~it los courbes de
niveau puis une b~nje de correction~ nu-dessus de la~uolle
on reprend une nouvelle courbe de niveau de b2se.
Ce Syst8ffiO simple ne nécessite ~u'un piquetage dos
courb~s de nivoQu tous les 150 ou 200 uètres suivJnt la pente.
..
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De syst~oé 6~t moins efficGce si les bahdos ~ont
installée~ perpendiculairement à la pente, sans tenir compte
des courbes de niveau.
Nous n'ignorons p2.S que sur Le plan pratique dos
difficultés de tcùs ordres sc présenteront, commo faire
. .
prrtur-or- des bcndos alors quo des bandes voisines' seront
cultivées, vaincre. Y' inertie' des paysans ,etc ••• 'ouis il
. -
s'agit pour nous,dans cette note de préconiser des mesures
ro12..tiveClont simples, vers lesquelles l'utilisateur devra
tondre, il. on supprimera certaines, on adaptera d' autr es
mais. noua. le mottons en gar ô e contre le désir de trop
simplifier qui finit p::tr conduire à Le négation du principe
~Ômc dd proQouvoir une agriculture fixée et plus riche.
b - Utilisation du fumier -.
Il sor~it inutile d'envisager de tels travaux de
conservation des meilleurs sols, si sur ces mem~s BoIsant
ne dèv8.it tirer 'lue 100 ou 200 kgs. de mil à l'hectare.
Puisquiil y a un cheptol assez important nous devons d'abord
songer à utiliser le fumior p mais uniquoi.:J.Gnt sur los bon?es
terres : sols bruns, sols snbLo-d.Lmoneux ,cert2.ins bas-fonds,
etc •••
Sur le centre pilote de Toaga nOus constatons un .
eradient de fertilité des sols de la ~oute vers la pointe
de la station p ce queneus montrent les témoins des parcelles
.' .
Cy prés de la routa vers los parcc~les F ct G plus âu sud •
• • /. 0: •
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Rendements du sorgho au Centre Pilote
en kg/ho. (1957)
·
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:Parcelles : Té~oins :10 T/ha de : 15 'T./ha de: Prélèvements
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Dos -app.Li.catnons de fumier de 10 à 15 tonnes/ha
suLvan t los parcelles montrent Clue lefur:lior Cl. une .ac t i.on
'très marCluée sur cos sols épuisés; illsis cotte action est
d t au t an t plus' marClu éo que les sols sont· r eLctivcmcrrt meâ.L'Leur-s
les rendcoonts sur par-c o.Lloa furaéo s allant aussi en baiss::..nt
des parcelles C vers les parcellesF ct G.
Ce gui confiroe le principe gui consiste à améliorer
et à protéger en premier lieu les sols de bonne'qualité.
Les doses fortes n'augmentent pa.s ~:m pro~ortion
los rendements, 10 à 15 tonnes seublent ûtro les dososoptima.,
Pour-tc..nt sur cl"es gravillons, avec 30 tonnes/ha de fumier
(ossais 'de Farendé) on a obtenu 690 kgs/ha de mil, mais
, '






du sol nulle, le mil ost donc/revenu ch~r, notons qu'il
S" agissait' là d'une démonstration.
Les conceptions o.étropolitaines sur la. fumure
n'ont plus c'ourt en zones tropicales où Id tonnes/ha de
fUmier constituent une limitecorrecto dos. possibilités
. locales, .al.ors qu'on zones tempérées co serr.ü t un apport
,
insignifiant.
Pour l'instant nous n'envisagerons pas l'utilisation'
d'engrais minéraux ou d'ongrais vert, ce n'est qu'après les
premiers essais avec des culturosriches que nous pourrons
songor ~ ces néthodes· onéreuso~.
c -'Les cultures -
Nous n'aborderons que cortaines èultures dans
leurs rapports ~yec les sols :
- Le riz' - La construction dos petits barràges fai'!; songer
ir:un.édiater.,."ont à 1" é tabl t asomerrt .de casiers rizicblo.s en aval
de l'aretenue d' eau •. Cependant, nous· remarquerons que les'
bassins versanta de certains de ces barrages'n'ont quo
qy:elqu~s kilomètres car-r-ée de surrac e , al.or-s que ce Luf qui
alimente les riz~èros de Monsieur GRAVILLOU à 120 ko21 mais
los pluies abondantes et bien rép~rtios de Juin à Octobre
peuvent pout-iê tr-e 'suffire à fournir le peti t supplément qu;'
mnnqu.er2. par momcrrt , Nous o.voria vu 'lue du côté sols nous
. . .
nl~vons' rien à crnindro y mBme en sols 2ssez pBuvres, le riZ9
absorbe les sels Dinéraux nécossairos.àsa croissance à une
dilution très grande.
Portons dans le tableau suivant .queLque s chiffres
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Nos données ne sont ~~~ assozrigoureuses pour
on tirer tous los renseignomonts voulus. Sependant, d'après'
nos cbsorv:::.tions sur le torrain ot ces quelques chiffres
nous pouvons dire que :
- la façon do cultivar le rie, établissoment des casiors
/
labours, conduite dos rrrigations sont des fnctüurs détermi-
nante ~our cotto culture, l'exouple do Monsieur GRAVILLOU
'll~1j.S le montre.
-les sols trop sub.Leux ,t1rès .~l;;r-o.édblos ne. devraient pas
Otro mis on rizières (Landa-Fozenda).
- les app'l i.c a t tons dt ongr-at s inconsidéréos ne paient pas
(Tchitchao, Siou Kawa)" le riz peut se passer de fumures'
pendant un certain tonps,'du moins dans nos conditions de
cul 'tur-c. (Voir chapitre 'j'Les sols du Domaina Gravillou tl ) ,
- les sols' du secteur Toaga-NClssablé sont dans l'ensomble
plus riches quo coux étudiés dans ce tabloau surtout en





Nous ncttonson ga.r~o dans la réaliG:J.ticn d'Qs
casiers contre l~ décapc6e eXges~if~ celui-ci, nodovrait pas
.excéder '10 cm, co quf, correspond à. un casd.cr de 20 tl. do
l~rge pour'une pento de 1%. Il ~st facile d'allonger le
casier suivant los courbes de. niveau et do ditünuor' sa.
la.rgcur' sile pente devient. plus forte. L'eau ne doit couler
que lentemont dans La rizière juste pour compenser- l'infil-:-
tration et l'éva~orationet nen, à flots confie nous l'avons
très souvent vu ~'. au risque d' cn tr-at.no r la terre d 'une, par-tLo
des cae.i or-s d~n) 11 cu tiro ,
~ 1 1
Nous'pourrions envisager la possibilité de laisser
reposor los rizières db tenps on temps ou mieux d'y faire
des gr-aui.riéo s ou un [u§lc.ngo 2..VOC léguo.ineuses pour le b étail ~
- Le ccton est léjà cultivé en petite quarrt Lté. ûanaTe
cercle de 'Do.pango ~ nf..is 11 est par-t'oLs semé trop tard. Dans,
le' Nor-d Caracr-oun où Mr. GUILLlillD a organisé l' Agricul turedu
,pays 'I'oupour'L "los sols d babu'" (nil r cp i qué do saison sèche)
des parties b2..SSGS sont bons pour'la coton. rlnoto en coyenne
p0':tr ces sols
Argile 20 à 45%
pH,5~5 à 6,8
Azote O~4 à O~6%
Bases
échang , 3 à 4 :J.éq.%,
cc qui correspond 8.. nos, sols d.e thn1'!lJegs a.rgilo-sableux ou
sablo-argileux souvent cenc plus riches que los sols à babu.
- Le ricin est une plante c.ssez exigeante cultivée nutour-
des cases OU. dans des bas~fcnds assez riches, il a bosoin
.', .. . .'. . . . '~ .
d'un' sol as sez ameub'l.L: 'pour· enfoncer ses fortes r-acfno a,
Le ricin est souvont cult·iv.é dans les alluvions




suffisamnent r-i chce , mais 10 problèrae do l' entrotien de la
fertili té des sols serait· à envisager 2 cOl:J.uè pour 10 coton
d'ailleurs.
- Le tabac,très cultivé dnns les bas-fonds jusqu'à la saison
sèche, est utilisé pour les besoins locaux ou vendu sur los
mar-chée du Ghana.
Si nous voulions' développer ct. adapter do bonnes
variétés au c Li.nrvt et aux sols de La région, il serait
nécessairo dclancor officiellement cette culturo d~ns
L' enadabl,e du Togo ~ cc n'ost qu "à cette condition que dos
Sociétés CODDO la SOCOTP~s'intéresseraitau tabac togolais.
Il fc.utnotor cependant quo dos essais entrepris par cette
mOpe Société dans le Nord Togo auraient donné un tabac trop
cassant, n'aynnt pas los .qualités requises.
Nous n'insisterons .p.::..s sur des plantes tradition~
nelleoent cultivées, conDe le sorgho, le [1il, l'aro,chide,
etc•.• qui trouvent là des conditions optima de 'culture.
, ~~ ,
Les légumes et les fruitiers
Le système de petits jardins do saison ?èche,
pratiqué dnns les b~s fonds dos environs do Dap2ngo, peut
à notre ava s ~tre encour-ag é , Deux conditions sont à renplir :
il faut do l' cau pour l' :lrros.::..go et il faut protéger 16
j~rdin p~r.unG Durotto en te~re dont la hauteur ost fonction
des inondations.
Le travail de confection do la murette peut-~tre
facilité par 10 passage d'un engin, ou un autre' système de
protection plus rationnel peut-Otre construit suivant que
l'eau vient de.s pontes ou du' narigot lui-D.~mc. Enfin, on
pourrait cnvis~ger d'introduire des graines sélectionnées







Nous avons déjà p::_rlé dos arbr-es frtii tiers et nous
SOr:lr.J.GS étonnés do voir qu'ici domme dans ,l' enaembl,c du Togo
le cultiv~tGur se désintéresse des arbres fruitiers, probable-
ment parce qu'ils ncttent plusieurs années à produire. No
pourrai t-on pas exiger au cultivateur dt avoir ses 10 ou 20
arbres frui tiers, COClr..10 faisaient les Allemands pour dévelop- '
per les cocotiors dans les villages ?
Nous n'ihsisterons P:-.l.S sur les problèmes agrononfques
qui feront, PQr ailleurs, l'objet d'uno' étude spéciale.
J - L'Elevage -
Dos tontativos nombrouses ont été fQitos on Afrique
pour faire p~rticipor l'élevage à l'Agriculture locale, il
senblo que 10' principal obstacle réside dans la conception
oOo.e du cultivateur à l'égard du bétail, consiJéré tradition-
noIlomont COD.8C un signe eNtérieur dü richessG. En fait
quelquos réussites sont signalées en Afriquc et D.~me au Togo;
des exemples peuvent etro cités.
~our notre part nous pensons qu'il est indisponsable
d'utiliser le béts.il d3.ns les tr'J..vaux élgricoles :
- dans ,ln uo sur-e o-ù. des auénagomcn ts ,anti-érosifs sont
en tr-epr-t e , il n'est pas impossiblü' do~fair~.Jos labours à
la charrue,
- la tr8.ction anio.ctlo résoudrait les pr-ob.Lèmo s du transport
llIu fumier, de l'eau, otc •.• des potites charrettes très simples
doi~ent suffire ~ domi fûts do 200 litres ou platG~u Gn bois
sur 2 petites roues oétalliques,
-l'introduction de plantes fourragères, coo.me nous le
signalons plus loin dans la,note sur 10 centre' d'él~vage de









Monsieur GUILLARD 0 signale <lue dans 0 le Nord Camer-oun
il a obtenu de;r~sulta~scor~ectsen p~Btiguant'l'ensilage
de graminées et adverrt i.vea diversos dans dos trous cr-eus é s 0
à même le ~~l (Di~nè'tro ': l D.25 1 Profcndeur ~ 2 ra 'à2 tn.50).
Il cst préférable do choisir pour ce type de silos des sols
assez 0 argileux ~ sols bruns ou sols sablo-lir;loneux tià .-
plateau.
Il est bien certain quo l'habitude traditionnelle
de confier ·dès.bô,tos à un berger PeuLh , s'adapte très mal à
cos c oncept a ona. Le troupeau 0 doi t Q,FiJartcnir à unD 0 commùne:a.-m~4 '
déjàgroupécGn D.utuelle ou coopérative, 8.vec ses p~turGs





Suivant l'intensité des actions qui scront
entreprises sur le scct?ur 'de Dodernisation ou en certains
points de ce secteur? nous proposons de cOBp}-éter notre
r-cccnnat seance par une étude de détail. '
La connaissance précise des sols dans une action
concentrée nécessite des p~rcours systéQ~tiques avec
sond~gos tous 16s 100 ou 200 uètres.
Cc .quadr-iLl.agc pédo Logf.quo doit ·~trc complété. par
" . ,
un lever t opogr-aph.i.que , ainsi avec un point . connu par are
n~us'_aurons des c~lrt6s au 1/10. 000. Pour .corap.Lé t er' ces'
cartos'dos ·fiches serent établies, suivant '10 modèle de
la fiche VII.
Ces docuc.lcnts de baso's doivont permettre à
l'utilisatour d'entreprendre ses tir-avaux œ é tabLf.saenon t
des courbes do.niver:i.u? des bandos'do culture, de canaux
de diversion, âe choisir un sol pour telle culture,. etc ••.•
Il est. bien certain qu'un travail aussi détaillé·
sur l'anscmblo du secteur serait long ct onéz-oux , c ' ost
pourquoi nous [wons subdivisé- le soc tcur de Toaga-Nc.ssablé
/
. en troi.s sous-secteurs ou zones.
1°/ Celui de Toaga-Nassab18 propref.lentdit? éconooiquetlent
le plus intéressa~t. Il est lioit6 par une ligne joignant
Dapango-Nassablé~'DaDpiong~NaDongou,~centre-pilotoet Dapango
2°/ Celui do Kpadjenta-Kpong surIn rive gauche du grand
mar-Lgo t Bamba ,






L'àction pourrait d'abord ~tre concentréü, sur la
première 'zone on ccunonçan't par:': des points agrononiq,ueoent
int6ressa~ts ~. environs' 'do Da;:lpiohg EWO~ sosbas...·fond~,.
pontcset plateaux, de Toaga, de Dapango ou de Narnongou.
C~tto fcçoh do procéder semble rationnelle, mais
n texcLue, p2.S los tr'::-.vaux en d'autres points, s'ils sont jugés
utiles ou-s'ils sont denandés par los cultiveicurs.
En out.r-e , il' aer-a né ce s sa'i.r-e que nous ·.suivions
l'évolhtibn de la fertilité des sols ~
En effet, s i,' le riz ou les p:':'..tur2.gcs n' épu i aen t
·pratiquelJ.ont pas 10 sol ou du r:lOins à très longue échéo.nce,
il n'eh sera pas de oÔuodu coton, du ricin, etc •.• il
faudra onvisc.ger avec l'agronome :des Dusures d'entretien
faisant appel aux assolements, QUX engrais verts etuiné~aux
peut-~tre? etc •...
La série dG 8esures ébauchées dans .ces notes forme
un' tout indissociable ni admottant quo peu ou pas do déroga-
tions. Ce schéma ost·.c~rtos un pou th~6riquG ot de g~osses.
difficultés te9hniques etsopiales surgiront dans son
. .'
ap}lication, dos adaptations seront nécessaires mais il
faudra s'efforcer d'cn consorvor les principes sinon,ce.sera








II - RECONNAISSANCE DANS LE NORD' TOGO
Aù coura de plusieurs t our-néee darrs les' cerclas
du Nord 7 neus avons eu l'occasion de faire des prél~vements
. .
sur des sols parfois' très intéressants, nous allons donner
'. .
ra~idem0nt un aperçu de ces sols et nous .nous étendrons
unpcu plus d'uno part sur le. fe~Cle d'élev:J.ge de Nassnblé,
d'autre ~c.rt sur 10 Donaine Gravillou.
- NANERGOU (D.171-172· - n.lSl-lS2).
Non loin do Dapango, à Nanergou en c.vql d~ .2
bc:,rragcs on construction, nous avons observé en D.17 un e o.l .
sableux, un peu argiloux, assez huoifère 7 moyenneuont riche
on bases, avec de l'oau en profondeur. En D.18 7 dans le
barrage-l'bute, los sols piésentent'la diversité dont nous
avons déjà p~1rlé2plu$ hnut , Ces sols sont ooinsbons que
ceux du secteur de oodernisc.tion 7 Qais peuvent convenir à
la rizicul turc.
- KORBONGOU (Korb .11-12-13 et Korb , 21-22)
La large p+aino de l'Oubiaro au nord de Korbortgou
est foro.éo sur une'gremdelargour ,par.des sols 3.rgilo-
limoneux, riches on Elc.tières organiques et ninéralcs. Le
cours parfois-...,souterrain do l'Oubü:,ro entretient de beaux
pâ tur-age s verts ct por-no t même dos cultures de riz.
Ces sols très riches pourraient porter des
cultures correctes de coton 7 de ricin, etc.~ ••
FOSSE AUX LIONS (LLll-12)




contrü los feux de brousse ont rironont réussi, aussi les
sols finoncnt sabla-linoneux que nous svons pu observer nb
sont-ils pas très organiques ct un pou acides, cependant
leur richesse en bases seuble Otre bonne.
Nous ~ous proposons d'intensifier nos reconnais-
sances dans cotte zone susceptible, à priori, de convenir
à la riziculture. '
NOTES AGROSTOPEDOLOGIQUBS SUR LE CENTRE D'ELEVAGE DE NASSABLE
Situé à 4 kas. au Nord de Dapangoà 300 oètres
d'altitude, le centre d'élevage de No.ssablé occupe 55 hectares
à droite de la route D~p~ngo-Hauto-Volta. Il est borqé au
Nord par un petit nar-a go t pcr-nnnerrt a'lLncrrtan t une s tatd on
de p08p~ge, à l'ouest par la rou~e, cos autres ,limites
étant conventionnellos.
La topographie de la station est essentiellouent
farDée pc..r cloux longues pentes de' 2 ~ 5%, partant de la
ligne de crete où sont construits les bâtinents; soul un
petit oéplat apparaît au'Nord près du oarigoi.
La végétation ost uno sav~no herb2cée à base
,d'Aristida sp. associés à des Hyparrhenia rura et Diplandra,
des Andropogon schirensis et ga~anus, des cteniuo elegans,
, otc , ,.. quelques ar-bus t cs apparaâ s aerrt ça 'et là ~ Bauhinia sp.'
Faidhorbia albida, repousses do B'-.ltyrosporI:1uEl parkii, etc •••
Dans l'enseQble ces p~tùragos sont très clairs, à'
base d'Aristida, plante carsctéristique de sols pauvres, il





LES SOLS DE LA STATION
Nous .n ' avons fait qu'une r ap i do r-econnei.s sance
de la station et s euLencn t doux pr-é.l èvemcnt s 9 maâ s nous.
ostiQons.que l'as}üct général, la gégétation et quelques
sondagos nous opt dcnné une idée suffisc..ntede la pauvreté
des sols.
(En % ou %0 de terre séchée à l'air)
:Echan.:Prof. : Terre .: HULli- : Argile: Linon: Sable :Sable' : pH
: en co. sf'Lnc % :dité%t: %: % :fin% :gros%:
20.[1.
• 0 0, CI 0 CI • 0 0
o~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~__~ ~ _
. 'i
: N-l~S'o Il ~ 0-12 ":
:NAS.12:40-50
:NAS.1!l : 0-18
0 9 70 :
0 9 90 :
0 9 60 :
4 :3 925: 29,7 : 63,8 :5~9
2,5 :.4:25': )2,72: 59 987:5,6
6 95-:4 .: 30 9 2? : 60,75:5 9 8
-", ,
o O' g 0 CI CI 0
:-----~-+-------~-------~_._-~~-~-------~-----~------~------~---
Ces' terres sont très sableuses ct ont une très.
mauvaâ s e s ta-ucture du fè:dt.de leur pauvreté en Gatière
cr-gan.i que (1% en moyenne ),. Les taux d'azote et. bases échangea-
bles sont très fnibles 9 su~tout pour 10 oagnésiun. Les taux
de phoaphoro sont relativenant convenables 9 quoiquo médi ocres
en ve-leur absolue. La nitrific2.tion et la fixation d'azote
ataosphérique par IG nicrofloro sont très faiblos dans co





Il est pr-obub.Le que 10 bas f'c nd , près de Id s tataon
, ..
de pompage ost ne t t encrrt mo i.L'l.our , à l'obsorvo.ti(;n7 il .sezib'Le
plus arGileux ct plus humifère~ c'est là quo püurruient:l!tre
·ten·i.;ûos que Lquaa cul turos fourragères'~
- Anéli(!..r.c.ti~s_~~~yif§a.K~..r -
",
Nous' 80n11].OS à NASSABL~j::; dans dos condi tL:m8 défavo-
rables, il faut cependant considérer qU'il oxiste dans le
Nord J:O;IO de nonbreux sols sur granite q~i no sorit guère plus
r-iche a, aussi consciller',.'lls-nous certaines améliorations
0.2;1'0 s tcp édoLo gâques ,
101 sur 10 plo.n ]?édologiQuo -
a ) Une luttccuntrc l' é.ro af.cn doit être entr'cpr-a se
sur cos fortes pentes6 J'::11. effet? le. flanc Nord do la Station
est, sur uno largo surfaco 7 totaloli1ont raviné, laissant
D..,:!o.raître de eros blocs do r-ochor s , Il n'est év.idomaorrt l')O.S
qWJstion do récupéror cotte zone érodée p m,ais il faudrait
essayer de stopper 10 S r'avd noncn t s qui tondront il s'étendre
vors la cr~to et vers 10 route.
Duns Lo a œavi.ne s~ il serait b<JU do construire des
. pc ta tos muz-et to s on pierres sèche s plus ou mo.ine soutenues
par des piquets et c1.estinéas Do rompra la ·vi tossé ,dos 0C;LuX
. .
do ruissolloaont. Au-doSSUG dos totos do ravins? sur le" .
pourtour d.e la. Zr1l1.0 érodée uno'hniosorréo do buissons forait
obstacle à. la p:n)grossion du r-avf.ncncrrt .L8 Penmse tum
pur-pur-oum (hez-be à éléphant) ost scuvont utilisé, dans la
lutte ccrrtr-e l'éros:i>.n ct si lcs,céll1.diti'Jns locales,le
pe.rno t torrt , il pourr'ati t ê tz-o 0 ssayé 18 Lon.; de, la haie et
dos ravine s, sur le; f'Lanc sud égalmi.cnt il faudra.i t aménager
iosdoux lqncucs ~avines q~i ont probabloment eu pour origi~o







corrtr-o l'6rt)siün lx:~r mur e t tcs en pLrrD8 ou pieux réunis
par dos branchage s , cr-éat.i cn d'un carrivcau 0111Pi\:!rré ct cnhcrbé
10 long des paste s, si pistes il y a , allant do ,1,;1, ferme aux
points d'eD.u~
L'ütablissoI1cnt de parcolles 10 long dcscourbos do
m.voau COD1J.:jE) nous 1..:: ver-rons plus Loi.n , nous fournira un autre
noyon de lutter contre le r-u.i s ae Ll.eraerrt ,
'br ;La;;résc:i.1.ce d'un narigot?3.u lit tr2w profond,
mai s dorrt l' cau n' appar-ait que) par points on saison aèche ; fai t
penser ~ l' établissenont d 'uno r'o tcnue d' Q[LU. Sans être très
,importante dette re,te~u() porDottro.i t d' avoir une réserve d' eau
pendant uno partd e de La saison sèche. Les sols de bas' de ponte
auz-aâ orrt do l'cau pn profondeur et serviraient aux culturos
f'our'r'agè re s (1 ) .
2°1 3ur 19 j)lnn_G<Fostol~?i.i9-ue (Notes do J.Bossor)
.- Par-c e I Le s , Il faudrai t établir porpendicùiairemen~ à la
"ponte une série do par-c oLlo s ct faire une rotation entre cos
parcelles de façon à cc quo chacune d'olle ne soit PQS p&turée
1 année sur 3 ou 4. Le s pz cmi àr-o s aépa.ra tri.orie pour-rc.Lon't. ô tr.o
on bar-boLéa, :par .la sui to des haies vivos d', ép i.neux COl1B tit'uo-
raiont des obstacles uu ruissellonent.
o 0,-/ DO.
____o=-a_ .................."-'.~..... ..... _.._>l ........ _.. ...... _ __.. ........._._.._ ...... _ ...... ~. ....__ oa<>o ...... __.... _ ................ r"~.,.. ...
, (1) Les détails techniquos pOUl:' l' é tab.Lt saencnf do la. retenue
t d ' 't' , . n . t êt f . .c-) . 08, m;w'!.J.2.50l:1ün-cscm a ero sa.r s lE'UJ:'r,Ol1." re »urrn s par
10 38rvieo. I'o ro stiur sp éci2:.1i86 dans ce tr;:;i,vail ~




Cc n ' est quo par tatonnor'j.cnt que l' (in pourra
dé'~ii:)I'Idncr 13. surf'ac o dos en<iJs eui.vcrrt 18 nombr-e de .bô to s ,
le.' char-go du pê.tUl....,:::.gO ot la vt te seo de repousse des herbe s.
Trai tCI!lOnt '.' Sur C08 par-c el Le s, il convidndra do faucher le s'
refus après 'pQSS<'':..CD des :::nii:'lr.mx, d'arracher l()s, :;.:>lantos
lizneus:.:; s.
TolOS parcelles au l'CpOS doivent ê tz-o fauchées, ou
brûl(jes qUal'i~" los herbes sent 'sê:hes.
L'apl.îlicntion d'enGrais a donné do bons résultats
à Ïiladù.gnsc8..r sur patUl':lgo d~l~C:U:FhS_Ilill l'ufa et d 'Het_<§l~J2.Q.E..0E.on
, . '. . .
Q2.!iJrG tus 3.V8C -du su'Lf'ato 'cl 1 amaoru.aquc ct du ph ; sphate bic,al~
caque épandus on oouvcr-tur-o ;~l. do co do 15(' kgs/h2. au début,'de
la pousse.
- D'?,§--S.ulturo.s f~~..r..2-g8r~ eont à p1'éc(JnisCT sur sols 'fumés
(~..p r è s du Et".rigot par cxcrapLc ),
- ~:G!,él0ro~.:tis ab.xssinicadonne une C()UPC dei f oLn , mêmo
dans des condi tilJns c.ssoz mauvaises'. Il graine otse muLtipli0
très b i on, .
- 801'&10 _q.~13oud8.n ou na.ïs
- Pour .1C2..S_.EÊ,turG,.~os '.E.~~nol1_ts? pc.l'mi
pouvGnt êtrecssayés ~
las pérennes
- ~i;r3i~rC?ll.:ti 8 cur~lD. o t LI.:'~s::;,:r~~.êtiA chlo1Z2pl0+_~.§
- CCJ};chrus'r::i li,éœ i . s' - ,Ch~(~ris_(lSLn..:Q.a-:.
(rl' exi, ste de s variétés 2.l'lélior6c s d ' ori:i'inc Sud
Africaine ct Américain0).
\ .'
- PCJllliS_ct\l.IJf....E:t!F...PEE(;E}.~l ou-h?}:1:>~}L él.é]2h::;,nt ost a saez
pla~tiquc ct GC développe bien? surtout s'il y a de.: l'eau en
l




Parmi Lo s légu;:J.i118USCS pouvant êtro associées 'au
"
sorgho ou au na î a, noue cvcns 10 soja?' ViiQ.1.a..__~ncnsis? Dolicho s
b.§ibl:lb Mu_~ ui~~ ou 12E.crinr,i2.ho..
Il sorc..i t intérossant de v od r CG que donnent los
Kudzus .: P~racia .i2.l);~_s(Jol0.ï_<l~ o t Pucr.cll:iQ. !hunbcrginna.Lcu"r
.instalL:.tiün ost assozlonG-uc (parfois" 2 ans pourccouvrdr' lé'
so L}, ma.i s par La i suf t;c La production fourro..g0rc GS.t 'abonûante ,
! Los graBinécs peuvorrt être introduites dana le s
pâturages par J.10 t i.to s p Laquo s ~ oar-ré s ou bande s Labour-éec de
quelques mètros de côté.
&'msil0..20 en f:')s3e bétonnée est ~1: r'ccomnando r' quand
. .
le terrain n'est 1)8.. 3 a s se z argileux. LOlîlélïsà ensiler est 'a
couper nu stade grain .La.i toux? le sorgho quand le grain
comuence ià durcir. en p ou t aussi faire des nélanges:maïs,sojCt?
viGUc~ sincnsi s avec 5:':~ de sel •
N" ayant. fc,i t qu t une !Voconmüssi.o!'ncE>rapidc de la
station? nous devons l'ostel' dans un cadre· trf.?s schéne.t f.que vquâ
pourra êtro précisé. ultéricurc"L"1cnt p.aI' Il rjtablissomont d'une
carte des Sols au 1/5.<'00 ou au '1/2 .·OC'O par~ exempl.o ..
. L:;·ts S'~:LS ~U Il()LI:~IN.;; GR.L.VILLOU -
~...-,-. '....._._._..._. ..__..-_.,......_..__J_......
En ],~f~rs 1; 57 ~ no_.us::...vcns .::.)·:::.rc curul,.:: (1-;.::':12inc· de
l'L.nsiour GRLVILII()U ct cri iJ:;rt::Lculi,,::;r' 1:.. z onc cultivêcon .
riz ~ sur 10::: so..lluvir:insdu Eo..hd':>u·ti.
Cc t t o r-cccnnaâ s ss.ncc dovaa t n:us )6rc...:;ttro d:'::..v·.:ir
unoidéc dl cnscub t o dos sl,ils du doucdnc, eur t cu t de c onnc.î.cr-c
los s c.Ls vsu.r Lc s queLs i:~,::..nsi_our GRJ:..VILLOU ob t cnc.. i t des
r-endcucn t s vci.s Lna do 30 quintaux ~t Ilhoctc:..r o , • .1..•





























Situé à 5 kms. environ de Mango ct dans une boucle
do l'Oti~ co' dOElaino nous donno une idéo do co Ciue sont los
sols de la valléè de l'Oti et de ses affluônts.
- L:88 SOLS -
Nous no r-ovacndrons p::::ts sur los f'ac t eur-s .clioJ..ti'luGS
.. topographiquos, otc.. • ils sont sensibLonen t los D.er~lOS que
. . .. .
coux étudiés pour 10 sectour do To~ga-N~ssablé.
Nous retiendrons trois crands 'types do sols
les sols rouges do )l2.tc:auJf plus ou nains cuirassés et
ccncrétienpés~
- los alluvions do l'Oti~·
- l'üs. alluvions du Kouucndou t i , affluent da l' Oti et où sont'
installée~ los rizi~rcs;
1 - Los sols rouge~do pla~oau ~
\
Los environs do 'ManGo sont f'or-ués d tunc série de
platoaux cua.r-as s és .dorrl.ncrrt ln va'lLé e do l' Oti et los bâtil:lonts
du domaine Gravillou sont bâtis'cn bordure d'un de ces~
plateaux.
Les sols rougos sur cuirassa s'avancent on doigt
de gant 'dans,une boucle de l'Oti, dos bâtiments vers 10 Sud-
Est. Cos sols foruent doux torr88sos en Dente douce vors
~ ,
l'Oti~ rücGuvürtos d'une oai3re végétation à andropogcnées
avec çaot là quo.Lquo s baobabs ~ Nérée ~ "Vi tex", etc •••
- En G.8 ~ nous ~vons do 0 à 8 DD. un horizon beige clair,
pulvérulent, pou huaifère, sabloux
8.40 c~. ~ le uena horizon, avoc plus de 20% de
concrétions forruginouses~ finement s~bleux
40-60 cn~. ~ ,horizon brun rouge à concrét~on~de
plus abondantes.




Ces sols sableux plus ou moins enrichis en
sexquicxydos de fer par 10 déaanteleQent des cuirasses
fossiles .du platcau~ sc recuirassent' on profondeur. Leurs
tenours on na t i èr-e s organiques ~ azotG· et baseséchangeablc8-
aorrt très' f2.ibles.' De fertilité réduite et J'aoélioration
, . .
difficilE)~ co sontd~s sols sans gr:J..nd intérOt .agricole.
2 - Les Alluvions de l'Oti
Nous avons trop peu d'échantillons de ces alluvions
po~r en avoir une idéo~r~cisc. En 7 9 en bordure du lac Kpélo
ct on8 7 le sol est f{neQent sablo-l~moneux~'pris très rich~
en natièro organique et azote (C = 0 916 ·et 0 938% 9 N= 0~031
et 0 9°39%)9 et assez faiblonent pourvu'on bases échangeables.
,En bor-dur-e de la route près du pont d'o .l'Oti 9 le
sol' es1lPlus argileux 9 do teneur azotée médiocre (0 9033%),.
Q~is la teneur on bases est correcte sans ôtro excessive,
de nOue en phosphore.
: Ces sols hylronorph~s, inondés périodiqueaent par
les crues do L: Oti orrt une 'vocation p.Lu t ô t rizicole ou
pàstorale on cultures sèches ils so dégraderaient très vite.
Leur utilisation 9 fonction dos cruos dol'Oti,




3 - Les sols do rizières dù Mandouti
C'est sur les alluyions de la' rive gauche du
marigo~~Mandouti que Monsieur Gravillou a installé ses
casiers rizicoles, sur 45 hectares environ de part et






Le ~arigot n été barré en aoont des rizi~res par
une petite lûvée de terre de 3 à 4 n, ~vec déversoir et un
canal d'auènée conduit l'eau par gr~vité (0,5%0) au-dessus
des ,casiers. Ces casiers ne sont pas réguliers, .ils s' 0.11on...,
gent suivant les courbes de nivenu de façon à ce quo le
ntve.l l encnt d éoapc le sol sur une hau t our- de 10 cm. environ.
En aval des casiers, sous une savane herbacée à
Andropogonéos, Eragrostis sp,· Malvac écs, etc.~.. nous avons
exaniné un profil tYP0 (Gl):
,
:De 0 à 7 en. ~ Horizon. gris oLru,r , peu humi f'è r-e, pulvérulent
finoQcnt sablo-linoneux,
- De 7 à 40 cm.: Horizon beige-blanc ·avec quelques t~ches
ferrugineuses ocre rouille, sablo-liocnoux
- Do 40 à 100 co.: Horizon grjs beige, avec quelques concré-
tiens f'er-rug cneueoe , fin'oaent s2.blo-argileux,.
- De 100 à 170 cD..~Horizon plus gris, plus argileux, encore
huoiJe, les racines descendent jusque là.
Ce typo do sol finenont sablo-limoneux retient bien
l 'humidi té, puraqu' GU milieu do :Mars il ost encore huoide
après 80 en.
200 ra, plus heut à 80 m.' du canal, nous avons le
~ÔOG type de sol, plus sec ctreccuvert de 5 co. de sables
fins colluvi8.UX apportés par los caux de ruisselloiJ.ent du
plateau.
La teneur on oatière organique ct azote (C = 0,64%,
N = 0,q61~) est ucyenno pour ces sols du Nord Togo, le.pH
an peu acide (5,5 à 5,3) no gène pas le riz.
Les teneurs en bases .éc.hangeables et phosphore
total, .b Lon que mod es üe e sont corroctes pour des sols





Il nous a paru intéressant d'étudier l'évolution
de cc type do sol après dos cultures successives de. riz.
Après 2 ans de ri~~ dans un casier' protégé parles chaumes
de riz et dans un casier où les chaumes avaient-brûlé, après
3 ans et 5 ans de riz.
Bien que les sols de ces différents casiors ne'
soient pèS à l'or~ginG tout. à fai~ idcntiques nous pouvons
neus rendre compte (fiches dranalysos) qu'il y a une baissé
tr~s nette .du potentiel de fertilité, dès les 1ère ct 2è~e
~nnée do culture. Cepondant, cette b8iSSG de fertilité ne
. '
semble absolument pas affecter la nutrition du riz, du fait
Que los solutiuns'Q.inére.les sont continucllcLlent r~nouvclécs
en sol irrigué •
Après 3 ,ans ct 5 ans de culture le niveau de
fertilité est resté le Gene qu'après 2 ans de culture, les
rendenonts se sont parait-il maintenus autour de 30 qtx/ha.
Légère bc'.iss·o du pH, r-oracrrt éo des taux dû phosphore
total, dl où baisse de N/P20S' sont dos diffé~cnces' quo nous
ne pouvons interprétercûnne une évolution, il serait
\
nécessaire de suivre le DÔne ci•.sier dans le tenps.
De toute façon, nous pouvons faire une constatation
intéressante = en sol sablo-:imoneux dont le niv(;au de
fertilité serait médiocre pour les cu~tures sèches, 'une
culture de riz bien conduite, anintiont des rendemonts élevés
pour le pays, plusieurs années de suite.
Une note do Monsieur Gravillou "Observntions
compGrées sur la èulturo' du riz Guyan 100" (Novembre 1956)
, .
nous Dontrc' qu'effectivement la culture a été bien conduite
choix de la )ériode de semi 9 , préparation soignée des terr~s








des chaumes eb ondants (porrae t tarrt. au microorganisnos
nitrificatours do trouvor un ailiou lég~rooont hunido c~mo
cn s~ison sèche).
Une autre constàtation de Monsieur Gravillou
sooble du plus,h~ut intéret pour cette culture.
En 1955, ID riz scné fin Juin est resté sans etro
irrigué pendant 60 jours, on 1956 pondant 25 jours,grâco au
fait ~uo la pluvionétric à cette ,époque est bonne ct bien
Gtc..léo, .naa s au sat p .a-co ~uo 10 sol sablo-linonoux et argilo-
sableux en profondeur garde très longtenps son hu~idité.
Ces constatations nousauènent à'établir un petit
prograoao d'étude d'ordre agro-p~dologi~ue concernant la
cultur0 du riz dans cette ré,,:ion :
- suivre l'évolution de la fertilité d'une rizière 'd'une
anné0 sur l'sutre,
- étudier l'influence de la pl~vionétr~o, in-tonsit~ et
répartition'sur la végétation dU,riz ct os aayo'r de d é ter-m.ner-
à que L momerrt los caat.er-s doivent ê tr-o uf.s on cau, par des
contrelesd!huoidité du point de flétrissomont, otc •.•
. ,
- possibilités d'extension des rizières dans la v~lléo de
l' Oti 'ct sur ses af'f'Luorrt s (clé ,jà prévu).
Si les sols rouges do plateau sont très épuisés ct
difficilement utilisables, les sols hydromorphas d'alluvions
,
présenteqt un, intéret certain po~r la riziculture.
"
~I
.' Los alluvions de l' Oti étant subm.ergés p,ériodique-
o.ent par dos', crues aouvcn t Lmpor-tarrt es , ne peuvent ];t'.s ~tre
utilisésrationnellof1Emt sans le. mise en p.Lao o par l 'hydro-










aux échelles existantes, et sans un' nivo Ll.oncrrt scranaf.r-e d8s
,
'régions intérc8séosÎ De grandes surfaces pourraient ninsi -
~tre récupérées avec une simple digue de protection contre
les trop fort8s crues.
L'anén3.goaent .dcs basses plainas des mar t go t s , .
àffluents de l'Oti, pose nains de ~roblènes, et los donnéos
préci.scs ObGenu~s sur le Mandouti (sur le ~lan agrohydropédolo-.·
gique) seront oxt r-apo'Lab.Le s à d'autres éoissairos de r O'ti ) ~
Il serait souhait9.blo.que 18 culture du ,riz soit·
associée à un petit élevage, des criaenbLos agr-Lc oLo s plus
rationnels pourrciont. alors ~trû envisagés ~ tr3vail ~u sol
et trcns~ort ~vec des boe~fs, culture dérobée d~ns les
rizières d'une plc.nte fourragèreo-y. abandon au lJâturc.ge d'une
par-t i c de la rizièro· une ann.i o sur 4 ou 5, co qui ne peut
quo f8.ire du b i cri œux sols de rizières, ctc ....
Lo o2intion do IGfertilité n'est pa~ à onvis2.ger,
dU'Qûins dans l'ionédi::'..t, le riz irriGUé n'ost pasuno
cu Lturc très éllUisC'..nto, les chaumes sont enfouis régulièro-
nent , les ~~ux d'irrigation déposent dos limons eri surf~co,
, .
'ote ••• par ln suito si les rendements -étnient à l'iCl2ge de
. . \ . ,-
ceux ûbtenus pnr Monsieur Gravillou dos phosphatages de









l II III IV- Climat
v .Végé.tation
VI _. Capacité d'échange
















:ff'.,~ '~ 'fi:, .' .~-.
..,
, / ,FICHE l
'TOAGA - Température -,HYffrométrie - Evaporation
/
JANV.,! FEV. ! lVIARStAVR.! 111.1 '! JUINI JUILt AOUT! SEPT!OCT. NOV. ! D3C. ,! TOTAL
1 ! 1 1 ! 1 ! ! : !
122~ : ! ! ! 1 ! 1 ! !1 , 1 1 1 1 1 1 ! 1




, Tenpérature , 29,7 ;28,7 ;26,5 24,6 r . 2 5,4 27,4' 2,9,1 '26~ .. , ':. , 1
F-"" ' 't"'" C 6H!20 42 !50 66 !68 !78' 52 83 !82 64 . '50 !35
';}\éJrOffie rl,~) ! ' , , 1 , t
(H °dOt'~ (12H I11 31 ;35 49 ;53 '62 70 75 '69 49 34 23, __UJTll l e/o , • ! i ,
) 15H! 12 28 ! 31 43 !52 !62 !71 77 !74 76 31 28
! 1 ! ! 1
Evaporation CTI].. !39,25!33,1 32,19!23,82!19,75!12,45! 9,26 7,3 !. 8 v41!17,94 26 v35 29~57!259v39
1 ! ! 1 1 ! ! '




1 1 t .
24,7 25 v6 31 ,1 ; 31 ,4 2,9 v5 26,4 25,3 ;25,9 i ?7 , 3 i28,3 ;27,4
( 6R 26 25 ' 48 .! 64 75 83 84 89 87 !78 ! 61 !36 1
Hyc;rométrie .i 12H 16 , 1 l ' 1 ' 1 ,16 29 ;44 56 ;67 !71 75 7? · 62 i41 ;22, !
.'
1
) 18R 21, 20 28 !45 58 !69 '75 '! 79 83 !74 !53 ! 31 1
, , ',1 1 1 ' '1 1 1 1
Evaporation cm 33,3 31 ,3 i41 ,98 i 30,38 21, 31 i 12 ,31 i 11 , 54 i 6, 3 5;23i10,27i15,56i28v99i248,47
122~ 1 ! ! . 1 , ! 1 - ! 1 , l '
Tei'l''.pera=ture !26,8 2 5 , 6! 32 , l' ! 31 , 4 29,8 !27,2 !26,3 !25,9 !26 , , ! !
1 ' 1 ,1 "1, , !82' !86 1
, ,
1 1) 6H,; 28 24 146 '1"5 68 77 i77 · . ' , , .1 0 ! 1 , ' 1 1 1
Hygrométrie ~12Hi19 ' .13 ' ! 29 ' ! 45' ! 52 62 !63 ' !68 ' ! 69 ,
, 1 1 1 ' , 1 1 1 1(18R; 26 17 ;24 ;47 i 54 67 '68 ;75 '81 ·! ! .0' , .\
·! 1 1 ! 1 ! ,
Evap or-a tion cm !31,5 !33,25!'35,0~!23v02!18,7311,36!11,79! 7,76! 5,78 !






















































































































































































































































































































. FIOHE n - PLUIE DbPANGO VItLE EN 1956 , .
.-----------+-----.----.-----+----------------------------~-~-~----------- -------~~~~y~!!~~~t~~~~i~Y!~ll~~~-t~~i~-~~~i!!~-~~g!L~ê~E!~_22!~~~2Y~L~~~_
• . • ). 0 • • .'. • .• . '0' 0 ' .•
1 • • • '10 • • •.• • • O· ·5' • 1
. • ',. o~: .• • ,. •
2 ° 4, 5 ." 5 , 5; • ; 28, 5 • ;
3: : :12 , 5: : 7 ~ 5: 2, 15: 16 , 5:


































Nbre de····.':jours"O . 1 4: 9 , ": 10 : l'
~~--~---~---------.-------------
o 0 ;;. 0 • • 0 • .~.
. 0 c 0 0 0 • 0 • 0 • 0 ~ o.
,~-----~----+----~----~-----~---------~~------~--~----~---------~-----~~+--
·'TOTAL 0 .29 :13,2 ;94,3. :118,5:115,'5:256,5:'187,1:'146:46,5' :0 :14,510~
~;~~_~~__l l l_~ l ~_L__ .~~~~----t----~L-~-L l __L__~__ l __
o 0 .0 0 . -·0' 0 ••
o g • 0 "•. ,. ~ ..... •
:' 12 rs: : 11 4. : 0 : 2 : 7~
- ,






























! t ! ' ! !
0 0 ! - 2 7 ! 13 9 ! 11 20 ! 16 ! 7 ! 2 ! 0 187
t t t t ! ! L !






, '", , , ' , ( '>~;0' " "l"----~~i----·---~·-----·~~---·----·-------- ~----.----- ----~.-----.---.--
1,, ' , " i 9 4 22, "7 1 t 14 9' t. •• • , .e . ,. .,..
" t ,,', t
2 i 0,8i; 13,,9; 29,3 'i
1._ ! 12 ,,2 l ' 6 , 1 0 , 2 0 , 3 ' 0 , 2 20 , 4 !
t '1
4 j 52 2,9 , 7,4 i 53,3 i
5! ! 1 1 ,9 44 !
6! ! ! !
! . ! ! 3,5 !
7 " 24 , 4 ! ! 4- 9 , 3 17 ,7 1
8 !! 0 5'" ' !! 8 t' !!! ' , t, 1;;!
9 !! ! ! 2,7 1 34,2 ! ! 23 ,,5
!! '" '!10 ! ' ,i2 6 , 7 i 2 5 ,3 9 , 6 i !
11 ' ' ,!! ' 1 , 4 - 7 , 4 ! !
i!1 l , !
12 ! ! ,3,1; !
13 ! ! ' !. 1, 2 10 ,8 21, 3 ! 3 !
14 ; ;; i11,3 25 ';
15 1 !' ! 8,4 13 !
, , . , , ,,,' t
16 !! 1,5 ,,5 i4 1 ,4,7 i 36,2j !
17 !' ! 2,4! '9,8,! 3,3' 11,2 !
18 !! '!!!' '8 ' !
'J! ' i 3~! l , 1. 6 3 t i !
19 !! '!18,6!':! ' , 2,5! 1
11! ! l " 1!
20 ! ' ! ! ! ! 7,2 i !' 32 !
21 '!'!!21 ,4 ! !10 ,2 ' 22 ,4 '
, , i i !! !
22 ; !,1,7i 0,1i ! ' 18,3 r
23 1!! 5,7! 8,5! 0, 1 ! !
, "1 , ! -,
2.4, ! ,13;5; !6,2 20 0,,3"
25 ! !13,4! ! 9,8
, 'i l :
26 ! i 3,2;19 6,8 3 !
27 ! ! 2 40 6, 3 ! ,0 ,8 !
28 ! 6 " '!,1,2!i23,4; ! '1 !
'29 " ! 27 , 6 ! ! ' !'
! ! il! !30 1 . ,1 ,1 4,2,9 i ' ., t , ,
31! ' , , .! t !!
______ t~ +-~-- _- !---- ~!----!----- __~--!----~!-~---!-~---!---!---
, " , ,t', t, t 1 l'
o i o. , 17,7;86,.9,193,3;123j52,9 344,9;275,9; 65 ;.)8,4;0 j11Ç
. . . . .. .. . . ., .







'Noms ver-nacuLaâ'r-ee Hauaa e-t Bobo. des principales
espèces végét~les rencontrées.sur lé secteur de
",' ,TOAGA-NASSABLE
-; ~ ...., ',























































































, - Type de 801 (avec nom vernaculaire)
Sol de bas fond (sableux, argileux ou intermé~:~:9.iréY
Sol brun
Sol rouge à cuirasse ou à concrétions ,
. f .'. -
Spl aqueLe t-t.i quo (Argileux, érodé, r ocheux c tc , •• ),
Sol de pLatoau (graveleux ou sable grossier" sabla
, "
limoneux) l'
Aspect général: Pr éuenco de trous, 'de r-ochcr-s ,' de cud.r-aas es ,
etc •.•
Pènte Plateau .J. Faible pento moins de 3%. ';Forte pente
plus de.3%
';;
Végétation: Savane herbacée claire~ RVOC quelques ococx«ocXXmx~'
ou cultures '
arbres ou hon, e tc •• 0 ,Ci tor quelque-s noms ver-naou-
LaLr-e c d-,es plantes dominantes. 1
l ,
- Profondcur du sol Voir avec la daba ou la sonde la profon-
dour jucqu' à 12 .r-oqhe Lmpétr-é tr-ab.Le , à ' 5 'ou '1,0 err
prés. Relevér la hautour de l'hprizon foncé
~~ ,
humifère c'il ya.lieu.
- Nom vernaculaire de la roche ap~entc dans le voisinage,
sacoulour.
1
_ Avis sur la' quali té ~e 'la terre et imprdsoions du' cher
d'équipe.
, \
«-y ,., ,<) ~l ~~ (. .~ ~~} f.i '.~
~\ "11..
",




























8 ,7 5!13 , 7 5! , 8, 50 .
! .












































t -, , , -,-, , , f . l , l ,
D 41 ' D 42'D 131'D 132'D141"D 142'D 201'D 202' T 11' T 12" T 13' P 1, , l , 1 t , l , , ,
- . . . . . . . . . . .
--------.---! ! ' --
0-15!40-60! 0-1~130-60! 0-15
!! \!
84,5 !84,3!97,1 85,2 !95
!! !
! 1, 1· ! 7,8 ! 3, 6 0 ,9 ! 1,9
! !! !
! 4 !38,5 !13,5 5 !10,5 !12,25! 8,75!30,75!18,75!11
! ! ! ! ! ' ,
! 5,25 !18, 5 !20 ,75! 5' r17
.! r ! ! !
! 4,2 !11,1 !21,80! 3,35!22,6
!, ! ! ! !
!14,05!13~7 !18,20!14,85!32
!l ! __! . !
173,75!13,2 !20,85!72,85!16,25 10,5 !18,2 ! .1,5
, , , " '
. . . .'. " .
! 0,31! 0,19! 0,85! 0,07! 0,70 0,22! 0,88! 0,45
l ,., , , . '1
. . . .. ..
!O ,040!0 ,-028!°,090!0 ,011 '!°,06;7 °,025-!°,083!°,047
! ! ! !! !!'
! 5,9 !5,8! 5,7 ! 5,5! 5,~ 5,5! 6,2 ! 5,7
! ! ! !! !'
.. ! ! !!! !

























" 1 ij 1,85j




~ . . 1 ,87 ; , . 1;35, 1 ! - , - 1
·. , , ", ,
;4-8,5,20,5 ,41,5 22,5 ,23,5
, , 1
;21 , 2,2 15,4 i 10
! 1 l' ,
'1 ! !
t



















































, , , t
. . . . .
100 ! 100 ! 98', ! 95' !
, . , , t
.. . . . ..








! 1,5 !18,5 !17,5
!' !












!2~,9 !23,35!24,95!11,8 ! 6,6 !12,9
! ! ! ! ! !
! 8, 55! 29 ,8 ! 17 , 1 i 3 ,3 ! 7, 1 !10 , 4' ! 18 , 2
! !! ! ! !
!1 , 11! 0,25! 0,81! O,97! 1,04! 0,25
! ! ! !
! 0,(9)! 0,031 !0 ,081 !0,075 !0 , 112 !0 ,034
! ! ! !
! 5 ~8 ! 5,7 ! 5,8 ! 5,8
, ! !'! !
! ! ! !







t " t , t t ' , t , , t -, -r-
. .
! D 11 D'12! D 61! K 1 ! D 7 1! D 72! D 211 !D 21 2!T 21! T 22 ! Tant l' ! Tc.nt 2
t t"" t t t 1
-------....... -~..---
'l' " t l , , 1. .
! 0~12 30-60' 0-15! 0-15! 0-15!30-70
! '
!94 !88 99 ! 100 ! 100
!! !,!
! 3 ! 2,6 3,2! 3,3 ! '5,5
!! !!
!18,5 !15 14,5 !17 !21,75!'18,75
!18,75!13~25!20,5 !37,25!38,25!30
!24,6 ! 17,5 1.18,65!27,85!17,25!20,70







"':j: .. ' .-rI














·Echantillons . ! D 11! D 12! D 61! K 1 D 71' D 72!D 21.1!D 212 T 21 T 22! Tant 1" ! Tant 2, 1 1 , , , 1 !
! , , ! ! , -,-
Bases échang. , , ! ! , 1 !.
meqe% , ! , , , , !
, , , 1 " ,
8,3
. , ,
Ca · 5,20! 3,72; 9, 10 9,42 14,20;,12;05 5,5 6,21 7,7 · 10,13 · 1;43! .) 1 ,
," , , , 3,'1
, , ,
. :.Ig · 1,86; 1,90; 5 '2,2' . 6,9 ; .5,6 . 1,6 . -; ,4 1 ,9 · 2,9 · 0,5'.' , , , ,
./) . .
i 1 , ,
K : 0,24;( 0,15;0,37; 0,25 0,29; 0,20 0,11 0,09; 0,34: 0, 17 :,. 0,38 · 0,17
. . . . . .
,
." i , , ,.Na : 0,06i 0,10; o,06i 0,18 0,74 ; 1 ,53 0,19 0~22; 0~31; 0,32;. 0,21 · 0,11,
..
, . , , . ,.
6,26;10,09;s
_! 7,36 ! 5,87 ; 14,5~10,05 22,13;19,38 7 ,40 11,71 13,62 · 2,21,
P205 Total %0 ' , "i . 0,58;0,355·0,340;0,620;0,530 0,920iO,390 0,370 0,340 0,508 0,127; , 0,445
· ... .
! ! , ! ,
Eguilib:re des 1 1 1 ! ,
éléments ! 1 ! f ,
'C/N
, , , , 1
1 ; 12,2 8 ·10 ; 12,9 9,3 ; 7,3 14,7 9,7 · 12,3, - - !
N/P205 ~ 2,55; - 1,22:' - ~ 2,C5
,
1,3 1,4 1,2 · 2,6
- -
,





9 t 13,1 1 3412,~ 7,9 7,4 11,4 4,2 3,57 ; 2,4 · ·1 ,
! !". 1 ! !
.: ~~\
-'"











t' , , , , -~,---- , 1 , 1
Echantillons . D 21 . D 22 TI 31 iD 101 ! D 102 ; D 151 ! D 152 i D 241 'i' D 242 i D243
, ! ! ,
!
Pr9fondeur cm ! 0-12 !30-50 '! 0-12 ! 0-15 ! 30-40 ! 0-15 ! 40-70 ! 0~15 ! 30-40 , 60-70
"
,- ! ! , t, .
Terre fine % '! 92 !97 !50 !83,4, ! 87,4- !83 ! 95,5 !76 ! 93,3 ! 96,5
1 , ! 1
lfunidité % ! 8,5 ! 1,9 ! 4 ! 4,4 r 6,8 ! 4,4 ! 4,4 ! 1 ,5 ! 4,7 , 3, ! , 1
~rgile % ! 38 ! 9,25 ! 15 !21 !34,75 !10,25 ! 6,5 ' ! 1·5,25 ! 29,25 ! 5, , , , ,
Limon '10' , 15,25 ! 8,25, !20 !10 575 , 12,5 , 6 ! 8 !13,5 ! 21,5 ' , 11, ! . , ! ,
Sable lÜloneux% i 10,85 112,60 !12,75 ! 18',45 ! 11 ,75 !10,7 ! 9,05 ! 9,60 , 10,7 , 6,7
1 , , , ,
Sable ,fin % ! 14,55 !27,75 ! 18 945 ! 15 '- ! 1O !20,8 ! 20,°5 _!28,8 ! 16 !24,45, !
Saple gros % ' , 14,6 !43,1 !30,2 !27,25 ! 24,55 !49,1 ! 48 ;25 !32,7 , 16,75 ! 50,3
! ,
c % ! 0,72 ! 0,06 ! 0,55 ! 0,7,5 i 0,29 ! 0,80 ! - ! 0,55 , 0,29! '
N % ! 0,076 ! 0,011 ! 0,065 ! 0,062 , 0,036! 0,064 ! 0,08 ! 0,050 , -0,033
! t ! ! , !.
pH ! 5,8 ! 5,8 !5~9 ! 5,9' ! 6,1 ! 5,7 ! 5,6 ! 5,9 , 5,8 ! 5,7
, ! , , , ! , , ! ,, .














! ! t 1 t 1 !-"'0-- ___!__ ! ~
Echantillons ! D'21 ! D 22 ! D 31 '! D ~01 TI 102 1 D 1 51 1 D 152 1 D 241 1 D 242 ! D 24
1 1 ! 1 1 , ! ! !
! , ! ! , 1 ! , !
Baees échang. ! ! , 1 , ! ! ! ! .
· .
nèq.% , , 1 , , , 1 ' ' !
Ca !14,8 ! 3,72 ! 8,38 113·,20 20 6,3 ! 16 . , 11 575! 14,1 ! 6,~O
1 1 ! 1 , ! 1 !
Hg , 5.,6 ! 2,3 1 2,8 .t 2,3 ! 3,3 1,6 ' 1 3,1 ' 1 ' 4,6 , 7,7' ! 2,6
1 ! ! ! 1 , ! ! !
K ! 0,27 ! 0,04 ! 0,50 ! 0,24 ! 0,34 0,15'! 0,09 ! 0,15 , 0,09 ! 0,02, ! , ! ! ! 1 , !.
.Ta ! 0,82 ! 0',16 ! 0,12 1 0,19 ! 0,44· 0,10 ! 0,6 ! 0,54 , 0,39 ! 0,19
! ! , ! 1 ' , !
S !21·,49 ! 6,22' ! 11 ,8 !15,93 !24,08 8,15 ! 19,87 117 ,04 , 22,28 1 9,51
1 , , , j , 1. 1 !,
P205 T %0 ! 0,340 ! 0,230 ! 0,340 ! 0,,280' ! 0,380 , 0,·740 ! 3,08 ! .0,540 ! 0, 160! 0, 4 1C
1 ! ' ' ! , ! ! ! ! !· ., " , i , ' , i 1 , ,
Equilibre . . · ~ . . · ·1 ! ! 1 1 ,1 ! , , ,des éléments . ., · . ·,
. 1 ! ! , 1 , ! r
· ,
'C/N ' !9 ,'4 , 5,4- ! 8,4 ! 12 , 1 '! 8. 12~5 !
-
.1 11 ! 8,8
, ! ! ' ! , 1 ' ! ,
N/P205 ! 0,25 ! - ! 1,9 ! 2,2 ! - 0,87 ! - ! 1,64 !
! ! ! ! , ! ! ' !
· 39ng/Ca % ! 30 , 62 ! 33,5 ! 17,4· , 16,5' 25;5 ! 19,4 "! 39 , 55 ,
! ! ! .! ! , ,. 3; 25 ; 1,16 .K/ l.!g % ! 4,8 ! 1,7 i 17,8 ! 10,4 , 10,3 9,4 1 2 9 9 ! -.
! L ! ! 1 1 ,
or... , .r: ft"",
'.






.) .' /J' ~~
'.1
. ,
1 .- SOLS SABLO-LIMONEUX DE PLATEAU
Echantillons ! D 91 D 92
17,a5 !18,20 !18,75 !21,45
t t . i
!34 . !30 , 50 .
! !
! 0,92 1 0,245
! 1

















! 9,65 ! 8,37
! !.




















































,1A:") , 99 ,1 9~"~



















































Humidité % ! 0,8
,
Argile % l 8,5
!
Limon % ! 7,25
!

















.' " ...lIIJI .
1ion
2 - SOLS SABLO LnmNEUX DE PLATEAU'
!
Echantillons, '! D 91 ! TI 92 ! D 111 TI 112! TI 113!D 191! D 192 1 D 193 ·D 251! TI 252! D 253! D 254
! .. 1 1 1 1
1 1 1 1
. ,
Bases échang. ! ! 1 1 1 !
meq• % ! ! 1 1 1 1
1 1 . 1 1 1 1 5,30'Ca · 3,19 1,87; 1,75 1,37 ;2,12 ! ' 1,72 1 ,05 3 3,15 . ; 7,75 • 2,62.. 1 , 1
~ 0,5 : 0,5 ;-: ° ~ :<0,5 1 . /' 1 1Mg, i 0,9 1" , .... ;<0,5 ,0,5 <.0,5 0,,5 ; 1 ,6 1 1 ,6 ; 3,3
1 1 1 . 1 1 1
K ; 0, 19 .; 0, 15 ; 0,19 ; 0,06 ; 0,13 0,15 0,02 0,15 0,06 i 0,07 ; 0,09 ; 0,15
. 1
,. 1
; 0,22Na ; 0,04.; 0,°5; 0,°5; '0,°5 ; 0,08 0,06 0,06 Os06 0,06 ; 0,19 1 0,48
1,98 1 " 1 1 1S : 4,92 ; 2,57 ; 2,49 .: ; 2,83 2,43 ; 1,63 3,71 3,77 ; 7,16 i 9,66,. i 6,55
~205 T %0 • . . .. 1 1 0,280 1 0,16 1 1 1; 0,200; 0,100; 0,180; O,190~ 0.150 Q~065; 0,215 ; 0,17 ; 0,26 ; 0,17
· . .. . . \ ~ - .
. !
Equilibre des! 1 ! 1 ! 1 1 !





: 11 ,8 ; 8,2 ; ;14,6 ; 8.,7;10,6 .i 9,5 ! 5,3 ! - 1 -
·
N/P205
,. 1 1 1 1 1 1 1
; 4,35 ; 2 . . 6 . 1,62- 1 - 1 - 1 1 - ,. - 1 - _. -
· .
rrrg,/Ca' % 1
1 . 1 ; ; ; ; ;
: 15,.8 ;30 ;20,5 · 1'26i22 , 5 i26 , 5 !28,5 ! - 1 ,- ! - ! - 1 - 1
r 1 1 ' 1 1 1 1 1
K/Mg % i 2,1 ;30 ;38 . ; '- "12 .; 4,4 5,6 . 4,5.! - ! - 1 - 1 - 1 . 1 1
! ! 1 . ! 1 1 1
~\ tIt't -~\. ,,,-~-;oi;." -, ~ '.' .'
.' 'rÎr~'• 11'(1 ,.;. ''>' ~ -Cl "', '~\
,
!









Profondeur cm 1 0-15 1 30-50 , 0-15 , '40-60 ! .~- 0-1 5 , 30-40 .! 0-15, , " , , , 1
Terre fine :% , 97',7 ! 97' , 48 , 50- 1 74 , 80,6 ! 84,6
, ' , , , , , ! ,
Hunidité% , 0,6 , 3 , 0,9 , 1 , 0,7 i 2,2 , 1 ,4
, ! 1 , , , i
Argile, % 1 4,,25 , 17 1 3,75 ! 9,5 , 5,5 , 10,75 , 11 ,75
, , ! !
Limon % ! 4,25 ! 12,75 , 5,75 1 5,5 , 2,75 , 13 , 18
1 , 1 , "
S. linon. % 1 13,5 1 15,15 , 10,45 , 12,25 1 17,20 , 17,30 , 19,9, , , , ,
S. fin 'Îv 1 42,35 , 20,95 ! 33,85 , 23 .e5 , 31,4 ! , 1'7 ,85 ! 20,6
, , , ! ,.
.'
S'- gros % , 36,15 ! 30,55 ! '45,65 ' 1 47 ;5 , 43,35 , 38,4 , 28,4
! ! 1 , ,
c '% ! 0,23 ! 0,25 ' ! 0,53 , 0,20 ! 0,27 1 0,13 , 1 ,03
, ,. , ,. , 1 ,
N % , 0,031 , 0,031 1 0,047 , 0,025 , 0,034 t. 0,025 , 0,092
.'
! . , , , , r
pH ! 5,9 . , 5,6 1. .5,9 , 5,6 ! 6,,1 ! 5,9 ! 5,8
! , , ., _ , !
1 1 1 ,, , ,
"-fi .~
,yr '\'
~.,.r'f ~", "'\ ".,' 'WJ ! ...,) .. ...,>4;1) <~





, 2 - Sols graveleux , Sols ~ cuirasse età concrétions
1 ,
! t 1 l '
1,
'. l
Echantillons 1 D 51 , ]) 52 ! D 231 , D 232 ! D 121 ! D 122 , D 81
1 , , , , !
! ! 1 ! , ,-- 1
Bases échang. , , , ! ! 1
meq. % ! , , , 1 1
! 1 1 , ! 1 1
Ca 1 t 1,56 t 4,29 ! 3,07 1 . 2,62 - 1 0~36 1 3,07 ! 6,77
! ' , ! ! 1 , ,
Mg ! •.:.0,50 ! 1,90 ! 0,5 1 ~:·o 7 5 ! 1:,0,5 ! 1 ! 0,9
! 1 , , i !
K , 0,06 , 0,13 '0,09 ! 0, or, , 0,18' ! 0,19 , 0,32
1 ! 1 1 . ,
,Na 1 0,06 1 0,14 0,06 1 0,13 i 0,18 1 ,0,06 ! 0,07
, ! , , ' 1
S , 2,18 • 1 6,46 3,72 1 3,32 1 1,22 . 1 ~,32· ! 8,06
! . ! 1 ,. ,
P205·T. %0 , 0,165 1 0,150 0,330 ! 0,305 " . 0,230 \ ! 0,310 ! 0,320
! ! t ,. !
! , r ,Eguilibre .des ' .! ! ! 1éléments, ! , ! , , J
CIN ! 7,4 8 ! 11 ~ 3 ' 8 1 7,9 , 5,2 , 1,1 ,2
1 ! !
N/P205 1 1,9 - ! 1 ,42 .,..: ! 2y2, ! - 1 '2 ~ 9
! ! t t, .
. Mg/Ca.% ! - , 44,3 t 1'6 ~ 2 , - , ,- ! 32,5 1 13,3
1 ! ! '1 ! ! '!
K/Mg %' '1 : ! 6,8 ., 18 . ! 1 ! 19 . ! 35,5- - -, , , J ' , ! !
1 ! ! , '1 , ,
v:,




,G.8'1 ! G 82· ! : , 1 1. ~
, " ,
, , G91 , G'92. '. Oti,' 11 ;Oti 1·2 G 61 ::'. G 62
"
..
.' !! ! ! ! , ,
~. Pr-of'r ndeur- cm. ! 0-10 !30-40 0-10. !40~60 0-18 '4O-60 0-12 59-70
! , !
Terre fine % t97 !76 93 !90 100 98 . 100 97,5'
! ! !
Argile % i 3 . ! 6,5 . '5 , 9 9,5, 22,5 ! 26,25 ,.23,75, , i !
Limon % 4,75 6,25 3,75-! 7,5 ! 24,5 24,75 ! 3,5 8
, ! !
s. fin % 63 44,5 55, !49. ! 55 41,,75 ! 51,75. 59
! , , !
s. gros % 29,25 38,25 37,5 '35 'F~ ! 11,5 '" !.,~ ,5 , 14,25! 7,25. , . . '.
! i i ! 1
Humidité % . 0,5 0,85 0,3,. ! 0,70 ! 1.2 ! 2,3 ~ ! 0,50 i- 2,85
1 ! ! ! ! ,
c % ! 0,24 0,185 !0,28 ! 0,13 ! ! 0,23 , 0,16 ! ,0,16;c. i ! ! , ! t - !
'3' N% 0,025 0,019! 0.,028! 0,0191 0,033! 0,031 0,031! 0,019, , 1 ! !
.~. .,
. C/N 9,6 1 9,7 !10 6,8 - 1 7,4 5,2 '
, 8,4
!
1 pH 5,8 '5,7 1 5,7' 6,,1 5,4 ' 6, 1 5,3 5,5
!
;, P205 T. %0 0,192 0,260! 0,215 0,230, 0,380 0,345 0,290 o~.1'78,~t. !
N/P205 1,3 .... 1 1 ,3 0,87 1,07
!
(Ca 0,78 1,07 ! 1,07 1.,07 1,81 1,43 0',50 2~28
Bases é ch, ) ~(Mg 0,3 1 0,3 0,3 ! 0,.3 0,6 1,9 ! 0,3 1,.4
méq.% ( ! ! ' . 1
)K ! 0,08 ( 0,08 0,08 ! 0,08 ! 0,.19 0,25 ! 0,08 , 0,17., 1 1 1 l • ! !
•(Na 1 0,13 1 0,15 0,15 , 0,15 , 0,35 °,19 ! 0,13 ! ' 2,0
;i~ ! ! , ! ! !
S 1 1,29 ! 1,60 1,60 1 1,6O 1 2,95 3,77 ! 1 ! 5,95
, , , ! ! !
.',




'"~ SOLS ALLUVIAUX DU, K011ANDOUTI




. ! ! ! ! ! !;::::
,. Echantillons ! G 11 ! G: 12 ! G 13 ! G 21 G 31 ! G 41 G 51
1
. ! ! ! !
1 ! 1 1
'o.!. . ;2 ans 2 ans . 3 ans' .5 ansCultures S.ol viergé 1
! .~ de riz de riz ide riz de riz
! sous (brûlé)i(sous (sous
! !paille) . ipaille ) '! paille)
! 1 ! !Profondeur 0-10 40-50 ! 80-100j 0-10 ! 0-10 ! 0-10. 1 0-10en cm. e '
. ! . ! ! . !
Terre fine % 100 100 1 100 100 ! 100 ! 100 ! 100
! ! ! !
Argile % ! 32,5 18,5 ! 28,5 3 ! 6,5 ! 5 ! 5,5
- ~ . ! ! ! !
Limon % ! 3,75 27 1 24,75 17 19,5 ! 4,5 . 1 7,5. 0
! 1 ! . ! ~
·S. fin ~ 1 54,25 38,25 ! 32,75 71 64 ! 76 ! 67,750
rz- ! .! ! . !
"f s. gros% ! 10,5 10,65 ! 13,75 10' 11 1 15,5 ! 19.
~ ! ! ! !
. Humidité % .! 0,6 1 3,15.! .0,30 , 0.,60 ! 0,40 ! 0,30! ! ! ! !
li c% 1 0,64 '0,11 ! 0,20 0.,27 ! 0,176! .0,234, ! ! !
'f- N% 0,061! 0,031 1. 0,028 .0,034! 0,022! 0,025
'ti ! !C/N 10,5 ! 3,5 7,1 7,9 8 ! 9,2'
pH 5,5 5,3 5,3 5,3 5,5. 5,3 5,1
P205 T.%o 0,198 0,127 '0,102 0,102 0,127 0:,140 0,178
N/P205 3d· 2,75 2,7 1,57 1,4
(Ca 1',61 1 ,61 3,42 0,96 1,05 0,65 , ·0,85
:c
) !
Basee (Mg 0,4 '0,5 ! 1,3 0,4 0,4 0,4 0,4
échang, ) !
, (K 0,22 1 0,20 ! . 0,22 . 0,1'0 0,10 0,10 0,10,
méq. % ) . ! !(Na \ 0,17 0,20 ! 0,52 0,14 ! 0,10 ·0,10 0,10
) ! !




























































0,041 0,33! 0,22! 0,22
, ! !

































! 1 ,6 , 2,10
! !
! 0,19 ! 0,09
.1 1



























---------------T~----T-----T--~--T--~--T-----T-~---T------~--~~~TT-------Echantillon:::: iD 171 iD 172iD 181 iD 182iKorb. iKor b • iKor b • i L 11' i L 12
, , ,', ,11, 12 ,,13, ,
_______ • .• • • r . • • • • • _
.1 II! 1!
Profondeur cm~"! 0-15!30-60! 0-15 25-401 0-15140-50!100-12O 0-18 ! 40-60
! 1- l 'Il! 1
196,8 !94,5 !98,5 94,21100 !100 !100 1100 !100
l , '1 !! t ! !il J , :2 5' i1 5 , 25 ;12,75 '8,25! 24 ! 30,5 29,751 13,75! 39,75
Il!' 1.1 t
!l4 ,24,25 7,25 8,75! 20,5i 26,5 21,75! 33
, , 1 l '
% ;27,,(~) ,21,25 18 13,251 r !
, , , ! l " r
,18,25,11,55 13,5 !28,30! 47,5! 39 ! 39,151 49,
" '1 1 1 1%' ;22 , 9 !~~ 4· , 3:5 43, 5 38 , 9 1 6 r e ,~! ,6, 35 ! 6
'! . !'1 !
0,83! 0,28 0,55 0,19! o,08~ !
! " l '
0,087!0,028 0,056 0,0251 0,83!0,036! !
! '!!'!
9,5 ! 10 9,8! 7,6 ! ! ! ! 11 ,8
! l '! l'
, 5,8 ! 5,8 5,8' 5,7 ' 5,8 1 5,6!5,8 5,8
! !!! 1
0,270!0,20010,255!0,24010,735!0,405!0,380 0,280
l , , , , ,
























Analyse nécanique Méthode intcrnGtionalc (Dispersion au
pyrophosphate de soùde)






Phosphore total : Méthode Lorenz après extraction à N034
bouillant.
Bases échang~ables : Extrueti 'n à l'acétate d'~nQonium et
photünétric aux laboratoires do Bondy.
. Bases Totales : Méthode ORSTü11 (Lc..boratoires du BONDY)
Capn.ci té d' Gchange : Après oxtr-cc t.Lon des bases échangcabl e s,
éliminatïon do l'acétate par l'alcool,










AGRICULTURE DU TOGO - Rapports nensue.l.s
AUBREVILLE (A) - Ploro forestière. soudano-guinécnne
BOSSER - Notes écrites.
CERIGHriLLI (R) Cultures tropicales
C01ŒEAU (A) - Etude pédologiquG dola smmtion de B~rkoissi
. DABIN (B) - I;rotes sur l'érosion dans la région' de Dap ango
DALZIEL (J.M.) - The t4Pful pl~nts of west tropical Africa
FOURNIER ( F) 'Contribution à li étude do iD. Conservation du
Sol en A.O.F. (Thèse secondaire)
GUILLARD (J) - Le sous-secteur dG nodernisation rural du
pD.y,s Toupouri (N.CaBoroun).- Sols Africains
Volun~c IV~~o 2 -
LM~OUROUX (M) - Etudes pédologiques des Centres-Pilotes de
Tchi tchao - Ka.bou ut To::.-ga (IRTO 1956)
METEOROLOGIE DU TOGO - Relevas climatologiques de Dapango,
x
x x
(
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